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SPECTACULAIRE ET FLORISSANT, LE BASSIN DE GEORGIA ENGLOBE UNE MER INTÉRIEURE ET LES TERRES QUI

L’ENTOURENT. FORMÉ DU DÉTROIT DE PUGET (PUGET SOUND), DES DÉTROITS DE GEORGIA ET DE JUAN DE

FUCA, CETTE MER ET SES RIVES PROCURENT UN HABITAT VITAL AUX MILLIONS D’OISEAUX QUI MIGRENT

CHAQUE ANNÉE LE LONG DE LA VOIE DE MIGRATION DU PACIFIQUE. IL Y A DAVANTAGE D’OISEAUX AQUATIQUES

ET DE RAPACES QUI HIVERNENT DANS CETTE RÉGION QUE PARTOUT AILLEURS AU CANADA, ET CINQ ESPÈCES

DE SAUMONS UTILISENT LES EAUX DU BASSIN COMME VOIE D’ENTRÉE VERS LEURS FRAYÈRES.

DE PLUS EN PLUS DE GENS CHOISISSENT CETTE RÉGION À LA GRANDE DIVERSITÉ ÉCOLOGIQUE COMME MILIEU

DE VIE. AU COURS DES 25 DERNIÈRES ANNÉES, LA POPULATION DU BASSIN DE GEORGIA A PLUS QUE DOUBLÉ.

SI CE RYTHME EST MAINTENU, LES PRESSIONS SUR LES ESPÈCES SAUVAGES, LES OISEAUX MIGRATEURS ET LES

POISSONS ET SUR LES HABITATS NÉCESSAIRES À LA SURVIE DE CES ESPÈCES DEVRONT ÊTRE GÉRÉES AVEC LE

PLUS GRAND SOIN POUR ASSURER LE BIEN-ÊTRE GÉNÉRAL DE L’ÉCOSYSTÈME.

I N T R O D U C T I O N
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Pour protéger, restaurer et préserver cet écosystème unique, les gouvernements fédéral

et provincial ont lancé l’Initiative de l’écosystème du bassin de Georgia (IEBG) en 1998.

Et comme les écosystèmes du bassin de Georgia et du Puget Sound sont interreliés, un

plan transfrontalier complémentaire, l’Entente de coopération conjointe concernant

l’écosystème du bassin de Georgia et de Puget Sound, a été signée par Environnement

Canada et l’Environmental Protection Agency (agence de protection de l’environnement)

des États-Unis en 2000. Ce plan vient soutenir la collaboration transfrontalière au sein

du British Columbia/ Washington Environmental Cooperation Council (ECC), établi

en 1992.

Entre 1998 et 2003, l’IEBG a réuni des représentants d’organismes fédéraux, provinciaux,

d’État, d’administrations locales, de groupes communautaires et de conservation,

de Premières nations de Salish du littoral, d’associations industrielles et d’autres

organisations sans but lucratif. Ces partenaires travaillent de concert en suivant une

approche écosystémique afin de répondre

aux besoins du bassin de Georgia sur le

plan environnemental.

S’appuyant sur une vision

d’écosystèmes et de collectivités

en santé et durables, l’IEGB a

orienté son soutien vers les

« Les Salish du littoral connaissent le lien étroit qui unit la terre et la

mer. Ils ont été les premiers témoins des impacts du développement sur

les ressources marines dans le détroit de Georgia et le détroit de Juan

de Fuca. Ces impacts ont altéré leur mode de vie traditionnel. »

— Tom Sampson, ancien de la Première nation de Tsartlip

Les partenaires des gouvernements
fédéral et provincial dans l’Initiative de
l’écosystème du bassin de Georgia
(IEBG) sont les suivants :

· Environnement Canada *

· Pêches et Océans Canada

· Parcs Canada 

· Ministère de la Protection des eaux, 
des terres et de l’air

· Ministère de la Gestion durable des 
ressources

· Ministère des Services aux collectivités,
aux Autochtones et aux femmes

*L’Initiative de l’écosystème du bassin 
de Georgia est l’une des six initiatives
nationales axées sur les écosystèmes qui
sont parrainées par Environnement Canada.

I N T R O D U C T I O N
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mesures qui contribuent à protéger les valeurs écologiques et à atténuer ou à éliminer

les impacts négatifs pouvant résulter d’activités humaines. Les partenariats qu’elle a établis

ont débouché sur des mesures dans le cadre de stratégies de gestion de la croissance,

notamment par la formation de nombreuses tables rondes communautaires dans tout

le bassin de Georgia.

Au cours de son mandat de cinq ans, l’IEBG a réalisé bon nombre de ses objectifs

clés et les a fait connaître à ses partenaires et à la population au moyen de rapports

publics et d’annonces relatives aux étapes importantes. Les assemblées publiques et

les réunions des intervenants du Comité directeur ont contribué à communiquer les

progrès réalisés, par exemple, des rencontres comme la Conférence de recherche sur

le bassin de Georgia–Puget Sound. Le présent rapport expose en détail les progrès

réalisés grâce à ce partenariat durant les cinq dernières années. Bien qu’il reste encore

beaucoup de travail à faire pour assurer un avenir durable à la région, les progrès

obtenus représentent un début prometteur.

I E B G  —  P E R S P E C T I V E  Q U I N Q U E N N A L E

L A  M E R  D E S  S A L I S H

Le secteur géographique du bassin de Georgia correspond presque exactement au territoire traditionnel des Salish du littoral. Pendant des milliers

d’années, les Salish du littoral ont exercé une gérance environnementale judicieuse des terres et des ressources de cet écosystème unique et fragile, un

endroit appelé « Sqelatses ». En halkomelem et sencoten, dialectes des Salish du littoral, ce mot signifie « maison« ».

Dans le « Sqelatses », les enseignements dispensés aux enfants par les anciens comportent des pratiques holistiques visant à préserver l’abondance et la

diversité. Ces pratiques reconnaissent le lien indivisible entre la terre, les ressources et les humains, et jusqu’à présent, les terres, la mer et toutes les

ressources de l’écosystème du bassin de Georgia sont désignées par des mots des Salish du littoral.

En décrivant les relations complexes existant entre la nature, les cycles biologiques de la flore et de la faune, les saisons, les marées et les vents, ce savoir

traditionnel des Salish du littoral montre de quelle façon les humains doivent vivre en harmonie avec l’écosystème. Cette approche holistique en vue de la

durabilité, respectée au cours des multiples générations, peut fournir des lignes directrices aux divers gouvernements, organismes et organisations oeuvrant

à la restauration de la santé et de l’intégrité de l’écosystème du bassin de Georgia et de Puget Sound.

Le partenariat avec les Premières nations des Salish du littoral, dans le cadre de l’Initiative de la mer des Salish du littoral, a contribué à faire progresser

l’inclusion du savoir traditionnel dans les activités de planification de l’IEBG. Il a également aidé à la compréhension des priorités environnementales des

Salish du littoral et a facilité la prise de mesures sur des enjeux particulièrement préoccupants pour les collectivités des Salish du littoral.
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LES PARTENAIRES DE L’IEBG SE SONT ENGAGÉS À PRENDRE DES MESURES AFIN D’ATTEINDRE

LES BUTS ÉNONCÉS CI-DESSOUS AU COURS D’UNE PÉRIODE DE CINQ ANS. 

• COMMUNAUTÉS DURABLES

• QUALITÉ DE L’AIR

• CONSERVATION ET PROTECTION DES HABITATS ET DES ESPÈCES

• QUALITÉ DE L’EAU

S O M M A I R E
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Communautés durables
Les communautés durables sont celles où les résidants et les décideurs comprennent et respectent l’intégrité de l’écosystème. L’IEBG
a appuyé 50 projets amorcés par des organisations sans but lucratif et des gouvernements locaux afin d’aider à la prise de décisions
environnementales dans les collectivités du bassin de Georgia, ainsi que des rapports annuels, des ateliers et un site Web, qui ont
contribué à améliorer la communication et le dialogue. Nous avons également établi des partenariats dans la mise au point d’outils d’aide
à la décision pour la planification du développement durable, notamment la trousse d’outils Smart Growth, le QUEST pour le bassin de
Georgia et le Stewardship Centre (centre de gérance). De plus, nous avons élaboré divers indicateurs communautaires, régionaux et
transfrontaliers, et avons préparé des rapports sur ces indicateurs.

Qualité de l’air
Les collectivités et les écosystèmes ont besoin d’air pur pour rester en santé. Pour atteindre ce but, nous avons grandement enrichi nos
connaissances sur les sources et les impacts des polluants atmosphériques, ainsi que les défis et possibilités en matière de gestion qui
vont de pair avec l’amélioration de la qualité de l’air dans la région. Comme le bassin atmosphérique du bassin de Georgia dépasse la
frontière internationale, les gouvernements locaux, provincial, d’État et fédéraux du Canada et des États-Unis mettent au point des
stratégies communes afin de diminuer la pollution atmosphérique. Les résultats d’études sur la nature et les causes de la pollution
atmosphérique ont été mis en parallèle avec des concentrations précises dans tout le bassin de Georgia. D’après une analyse approfondie
effectuée, les sources traditionnelles de pollution comme les véhicules automobiles et les centrales électriques sont à l’origine du smog
et des particules (MP) à de fortes concentrations, mais les émissions de navires de mer sont aussi responsables de pollution. Le rapport
d’une étude sur la qualité de l’air du littoral du Pacifique menée en 2001 décrit en détail les sources et la formation de MP et d’ozone
troposphérique, permettant ainsi une compréhension approfondie de la qualité de l’air dans la vallée du Fraser. De plus, l’IEBG a
examiné les effets d’une piètre qualité de l’air sur la santé des humains et de l’environnement de même que sur l’économie, ainsi que
l’impact prévisible du changement climatique sur notre bassin atmosphérique. Il a y des leçons à tirer de la construction proposée
de la centrale électrique Sumas 2 dans l’état de Washington. Sumas 2 est mal localisée, dans un bassin atmosphérique fragile et les
gouvernements du Canada et de la Colombie Britanique, le district régional de la vallée du Fraser et la ville d’Abbotsford continuent
d’être opposés à sa construction. Les résidents bénéficieront d’une meilleure planification à base régionale à l’intérieur du bassin
atmosphérique transfrontalier de Georgia et Puget Sound.

Conservation et protection des habitats et des espèces
Pour maintenir la biodiversité et la santé de toutes les espèces terrestres et aquatiques dans le bassin de Georgia, nous avons répertorié
les écosystèmes et habitats fragiles, et les stress qui résultent de la pollution et des autres types d’interférence humaine. La surveillance
des niveaux de polluants chez les oiseaux aquatiques et le déclin des taux de reproduction chez les amphibiens ont servi d’indicateurs
de la santé globale de l’écosystème. Des bandes de terres qui renferment des plantes et des animaux particulièrement fragiles ou en
péril, comme les boisés à chênes de Garry, ont été acquises à des fins de protection d’espèces, et une nouvelle réserve de parc national
pour les îles Gulf du Sud. Le rétablissement des populations de truite arc-en-ciel sauvage est commencé, ainsi que les pratiques moins
perturbatrices d’observation des mammifères marins. Des partenariats axés sur la conservation et la gérance de l’environnement ont été
créés, et des approches plus générales de gestion du paysage en vue de la conservation de la biodiversité ont été mises en oeuvre dans les
processus de planification de l’aménagement du territoire. Ces mesures permettront de mieux intégrer les valeurs écologiques dans les
stratégies de gestion du développement et les pratiques d’aménagement de terres privées.

Qualité de l’eau
Pour protéger et améliorer la santé de l’écosystème aquatique et le bien-être des humains dans le bassin de Georgia, nous avons
amélioré notre compréhension des sources, de la répartition et des impacts des principales substances toxiques au moyen d’inventaires
et de recherches. On a élaboré et mis en œuvre les meilleures pratiques de gestion visant à réduire les impacts dus au ruissellement sur
les terres agricoles et aux eaux pluviales, et l’on a adopté des approches communautaires pour la gestion des bassins hydrographiques
et l’assainissement des zones fermées à la récolte coquillière. Des outils d’éducation et des séances de formation visant à améliorer
l’exploitation et l’entretien des systèmes d’égout individuels, à diminuer les rejets de déchets à partir de navires et à réduire les risques
liés à l’emploi de produits chimiques en agriculture ont tous contribué à améliorer la gérance de l’écosystème.

I E B G  —  P E R S P E C T I V E  Q U I N Q U E N N A L E
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Les communautés durables sont un facteur vital pour garantir un écosystème en santé dans le bassin de Georgia. Considérant l’augmentation de

la population dans le bassin, la gestion des impacts de la croissance démographique d’une manière qui préserve l’environnement tout en répondant aux

besoins sociaux et économiques des collectivités représente un défi de taille. En appui à notre objectif des communautés durables, nous avons créé de

nombreux partenariats qui nous ont permis d’accroître la sensibilisation et la capacité des collectivités, de fournir des outils d’orientation et d’information

aux fins du processus décisionnel local, et de diffuser les résultats concernant nos progrès collectifs au moyen d’un large éventail d’indicateurs de la durabilité.

SENSIBILISATION DES COLLECTIVITÉS 

La sensibilisation des collectivités concernant les avantages liés à des pratiques plus durables et la

fourniture d’un accès à l’information, aux connaissances et aux outils pertinents permettent la prise

de décisions éclairées. Les collectivités et les particuliers disposent de meilleurs outils pour prendre

des décisions concernant l’aménagement de leurs terres, la conservation des habitats et la protection

de la qualité de l’air et de l’eau.

Initiatives communautaires

De concert avec les dirigeants communautaires et les administrations municipales, l’IEBG a

collaboré à un certain nombre d’efforts de diffusion externe et de sensibilisation en vue de

promouvoir la protection et la restauration de l’environnement. À titre d’exemple, il existe

plusieurs programmes de prise d’engagements prévoyant la reconnaissance spéciale des

résidants et des entreprises qui prennent des mesures pour protéger leur environnement. Le

Business Environmental Pledge Program (qui préconise l’engagement du milieu des affaires en

matière d’environnement), mis en œuvre dans la ville d’Abbotsford en 2002, est l’un de ces projets.

Les résidants et les décideurs prennent des 
mesures afin que les écosystèmes et les

collectivités soient en santé, productifs et gérés
selon les principes de durabilité.

Communautés  durables

« Dans le bassin de Georgia, nous sommes

des chefs de file en matière de durabilité—

encourageant les mesures pour un air pur

et une eau propre, faisant la promotion de

la biodiversité, et assurant l’établissement

de communautés durables. En faisant

participer nos collectivités à des pratiques

axées sur la durabilité, nous rehaussons

le degré de sensibilisation nécessaire pour

préserver nos écosystèmes du bassin de Georgia

et de Puget Sound ». 

—Mike Harcourt,
ancien premier ministre de la

Colombie-Britannique



Le projet de réduction des contaminants dans la baie Rock (Rock Bay

Contaminant Reduction Project) à Victoria Harbour en est un autre. 

Ce projet conjoint de la Burnside Gorge Community Association et de

la Veins of Life Watershed Society comporte la diffusion externe à

partir du milieu scolaire et l’obtention d’engagements d’entreprises et

de propriétaires de résidences. Visant à améliorer la qualité des eaux

pluviales rejetées dans la baie Rock et une forte réduction de la

contamination par des produits chimiques des sédiments de la baie,

cette initiative est menée en coordination avec le plan de gestion des

eaux pluviales de la Ville de Victoria.

Le Community Based Action Program for Shorelines (CAPS, un

programme d’action communautaire pour les rives) mise sur le succès

du projet Living by Water (Vivre au bord de l’eau), sensibilisant les

propriétaires riverains sur la nécessité d’avoir des rives en santé et au

naturel. Des ateliers et des présentations destinés aux courtiers en

immeubles, aux résidants de terres riveraines, aux entreprises des

municipalités et à d’autres groupes intéressés dans les rives permettront

en bout de ligne d’améliorer la prise de décisions et de conscientiser les

gens au sujet des « jardins riverains au naturel ». Ce programme

produit des résultats concrets en matière de protection, de conservation

et de restauration des rives de plans d’eau de mer et d’eau douce au

profit des poissons, des espèces sauvages et des résidants.

I N D I C A T E U R  L I É  À  L A  P O P U L A T I O N

Les indicateurs sont l’un des moyens qui nous permettent de mesurer nos progrès vers l’atteinte de nos objectifs. La croissance démographique est un indicateur 

primordial lorsque l’on veut établir une relation saine entre les collectivités et l’écosystème. Près de sept millions de gens vivent présentement dans la région du bassin de

Georgia et de Puget Sound, et selon les prévisions, d’ici 2020, ce nombre atteindrait les neuf millions. Comme l’augmentation de la population influe sur la durabilité, 

le suivi des tendances sur le plan démographique peut nous aider à mettre au point des stratégies pour gérer la question connexe de l’utilisation des terres. 
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Source : Rapport sur les indicateurs écosystémiques de la région du bassin de Georgia et de Puget Sound
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La campagne Nature of Cities, axée sur la diffusion externe et

l’éducation à Victoria et dans le Lower Mainland, est un projet mené 

dans le cadre du programme Evergreen’s Common Grounds.

Fournissant des suggestions sur les politiques et les programmes en

matière d’environnement, ainsi que des stratégies novatrices de

protection et de partenariat, cette campagne présente également les

meilleures pratiques et des études de cas de partout au pays, et elle 

offre de solides arguments économiques, environnementaux et

sociaux pour mieux protéger et gérer les espaces verts.

Initiatives d’éducation

Parmi les approches éducatives novatrices présentées, mentionnons 

le parrainage d’un cours et d’une série d’exposés sur le développement

régional durable et l’évaluation intégrée. Dispensé à l’Université de 

la Colombie-Britannique, de concert avec l’University of Washington

et l’University of Western Washington, ce cours offre un programme

académique d’intégration qui porte sur les défis en matière de durabilité

qui se poseront dans un avenir prévisible dans la région transfrontalière

du bassin de Georgia et de Puget Sound.

Des initiatives créatives telles que les ateliers en classe pour les

enfants et les jeunes ont aidé à les sensibiliser concernant les enjeux

environnementaux dans la classe et autour de la classe. Le BC

EcoEducation Guide to Environmental Action est un projet de la BC

Conservation Foundation et de Wild BC s’adressant aux enseignants 

et aux étudiants de la quatrième à la huitième années, tandis que le

document La Mer des Salish – Manuel de l’enseignant est une autre

ressource éducative novatrice qui utilise la musique pour enseigner 

aux étudiants l’importance des milieux marins. De plus, le Do-It-

Yourself Guide to Building a Non-Point Source Pollution Model a été

utilisé pour montrer aux enfants comment ils peuvent bâtir leur

propre modèle de sources diffuses de pollution dans un cadre

amusant et éducatif. 

Outils offerts aux décideurs 

Les outils interactifs peuvent contribuer grandement à promouvoir la

durabilité. Non seulement accroissent-ils notre sensibilisation à l’état

actuel de l’écosystème, mais beaucoup de ces outils peuvent aussi

prévoir des scénarios possibles pour l’avenir. Ainsi, les collectivités et 

les décideurs peuvent obtenir des informations sous des formes

sophistiquées qui influeront sur les mesures prises pour atteindre la

durabilité. Des sites Web interactifs et d’autres outils électroniques 

qui mettent en commun les plus récentes connaissances en 

matière d’environnement, des cartes géographiques qui illustrent les

développements réalisés dans la région et des guides d’information

qui font la promotion des pratiques de développement durable : tous 

ces outils rehaussent la capacité des autorités à prendre des 

décisions judicieuses.

Outils informatiques

Le CD-ROM Urban Watershed Management fait partie des outils

informatiques disponibles. Mis au point dans le cadre du programme 

de l’Institute for Resources and Environment Continuing Studies

(UBC), cet outil est devenu le « manuel » d’un cours dispensé par

l’Internet sur la gestion des bassins hydrographiques en milieu

urbain. Il peut également fournir aux professionnels qui évoluent

dans la gestion des bassins hydrographiques et aux administrateurs

municipaux une compréhension approfondie et actuelle des

8
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problèmes connexes et des solutions proposées,

parce qu’il traite de sujets liés à l’évaluation et à la

surveillance des bassins hydrographiques, à la

gestion et à la planification, à l’action et à l’éducation.

En outre, ce CD-ROM inclut divers sujets particuliers

comme les sols imperméables, les bandes tampons

riveraines, la gestion de la plaine d’inondation

et l’alimentation en eau potable.

La fourniture d’information aux utilisateurs grâce à l’Internet

est un autre volet important qui a été appuyé par l’IEBG. Des outils

tels que le site Web du centre de gérance (Stewardship Centre)

augmentent la sensibilisation et fournissent des directives techniques

graduées sur la façon de préserver les terres, l’eau et les poissons ainsi

que l’habitat des espèces sauvages. Comme il s’agit d’un site interactif,

le site du Stewardship Centre permet aux utilisateurs d’apprendre

mais aussi de partager leurs expériences. Avec ses guides de la série

sur la gérance (Stewardship Series), des études de cas présentées sous

forme interactive, une bibliothèque de référence et un large éventail

de liens vers des sites axés sur l’environnement et la gérance, le site

du Stewardship Centre couvre une vaste gamme de sujets, depuis la

façon de préserver les rivages côtiers jusqu’à des méthodes pour

aménager une propriété de manière à préserver l’environnement; il

aide aussi les personnes intéressées à prendre soin des terres qui leur

appartiennent ou dont ils sont responsables. 

Un autre outil novateur parrainé par l’IEBG est le QUEST (Quite

Useful Ecosystem Scenario Tool, qui signifie outil utile à l’élaboration

de scénarios pour les écosystèmes). Ce modèle informatique basé sur

Internet a été mis au point dans le cadre du Georgia Basin Futures

Project (GBFP), projet de recherche quinquennal qui intègre les

connaissances des experts et tient compte de l’opinion publique dans

l’exploration d’avenues qui mènent à la durabilité. En présentant les

scénarios pouvant se concrétiser d’ici les 40 prochaines années, le

projet QUEST explore comment les citoyens peuvent apprendre à

vivre dans les limites des écosystèmes naturels tout en améliorant la

qualité de vie des humains.
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Outils de cartographie

Les cartes d’occupation des sols constituent une autre façon de

mesurer le développement urbain et les tendances en matière

d’aménagement du territoire. Des projets de gestion des données 

ont été conçus afin de surveiller l’état d’un bassin hydrographique et 

de fournir des informations de référence aux décideurs et au public

grâce à un certain nombre d’outils interactifs. Un bon exemple 

est l’initiative de gestion intégrée des données (Integrated Data

Management Initiative) dans la vallée de la Cowichan. Comprenant 

un programme prototype de cartographie basée sur le Web et des 

liens directs avec les données, cet outil novateur pour les aménagistes 

des administrations locales appuie la protection de l’environnement 

et fournit une vaste gamme d’informations pertinentes.

Un autre exemple est le projet de conservation de l’habitat faunique 

de l’île Galiano (Galiano Island Wildlife Habitat Conservation Project).

Utilisant la technologie SIG, cette initiative fournit une plate-forme

d’échange de données en environnement à partir du Web entre les

organisations locales, les particuliers et le gouvernement.

L’atlas des aires naturelles de la région de la capitale (Natural Areas

Atlas for the Capital Region) et le guide de gérance des rivages côtiers

(Coastal Shores Stewardship Guide) sont deux produits d’aide à la

prise de décisions. Comme il s’agit d’un outil basé sur le Web, l’atlas

des aires naturelles renferme des informations géographiques telles

que l’emplacement des cours d’eau abritant le saumon et des 

frayères, des vieilles forêts, des écosystèmes menacés, des arbres

de taille exceptionnelle et des habitats riverains. En fournissant 

des informations détaillées sur l’emplacement et la description des

aires naturelles dans le district de la région de la capitale, cet outil 

aide à la planification éclairée, responsable et durable de l’utilisation 

des terres. De même, le guide de gérance des rivages côtiers fournit 

aux propriétaires fonciers, aux aménagistes et aux promoteurs de

l’information sur la dynamique 

des rivages.
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West End de Vancouver : utilisations mixtes, forte densité de population, création d’un environnement piétonnier
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Bon nombre de ces outils ont une vocation d’éducation et d’orientation

à la fois, articulant l’état de l’écosystème et les mesures que les

collectivités peuvent prendre pour préserver la santé de cet écosystème.

La compréhension des processus physiques d’une région et des

communautés biologiques indigènes facilite la gestion du développement

urbain et rural.

Outils pour une croissance ingénieuse (Smart Growth)

Comme l’urbanisation peut altérer l’environnement, la réduction de

l’impact du développement est un élément clé du maintien de la santé

écologique. Grâce à des partenariats régionaux et transfrontaliers, on

met au point des outils et des approches visant à trouver des solutions

à cet enjeu. Souvent qualifiée d’approche de « croissance ingénieuse »,

ce concept incite à éviter l’expansion tentaculaire des villes par

l’aménagement des zones urbaines existantes, la protection de l’intégrité

écologique des zones urbaines et de la banlieue et la diminution du

recours aux automobiles. L’atteinte d’un équilibre entre les espaces

ruraux et urbains, favorisé par de nouvelles normes de développement 

et pris en charge par la collectivité, est un autre grand principe lié au

concept de la croissance ingénieuse.

La diffusion externe et l’éducation de la population concernant la

croissance ingénieuse grâce à des conférences et à des ateliers

constituent une façon de faire passer le mot d’ordre. Des assemblées

communautaires organisées, l’accès à l’information écrite et verbale 

sur la croissance ingénieuse et les conseils de spécialistes sur la façon 

de développer les collectivités suivant le principe de la croissance

ingénieuse sont tous des outils qui aident à promouvoir les concepts

liés à la gestion écosystémique et à la responsabilité communautaire.

Une trousse d’outils Smart Growth a été préparée, présentant des

idées et des ressources aux collectivités intéressées au développement

durable. Plus de 600 de ces trousses ont été distribuées dans le bassin 

de Georgia et un peu partout au Canada.

L’atelier pour les praticiens de la croissance ingénieuse (Smart 

Growth Practitioners Workshop) tenu à Port Townsend, dans l’État 

de Washington, a réuni des praticiens provenant de part et d’autre de la

frontière en vue d’élaborer des stratégies communes de croissance

ingénieuse qui aideront à protéger la santé du bassin hydrographique

et de l’écosystème dans le Puget Sound et le bassin de Georgia. À cette

occasion, des conférenciers ont présenté les principes de la croissance

ingénieuse, tandis que des praticiens ont indiqué les domaines

prioritaires pour faire avancer le concept de la croissance ingénieuse.

Un sommaire des principes et des mesures connexes suggérées a

contribué à la planification d’une conférence sur le leadership et

l’innovation pour la durabilité en milieu urbain (Leadership and

Innovation in Urban Sustainability Conference), tenue en mars 2001,

et a servi de guide à certains travaux transfrontaliers portant sur la

croissance ingénieuse. 11
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Forte densité de population, un exemple de collectivité durable



Des projets pilotes nous permettent de visualiser les avantages de la

croissance ingénieuse. Dans le secteur d’East Clayton, à Surrey, le

projet des eaux d’amont (Headwaters Project) a attiré l’attention

internationale comme exemple d’une meilleure gestion de la

croissance. À cet endroit, des secteurs piétonniers et des dénivellations

gazonnées le long des routes maintiennent un équilibre positif entre

la nature et les humains. Les réseaux de drainage naturels et les

étangs de rétention des eaux pluviales, qui abritent aussi des canards

et des grenouilles, sont deux autres méthodes qui permettront à ce

projet de préserver l’intégrité de l’écosystème. 

S’appuyant sur cette expérience et celles de bon nombre d’autres

organisations partenaires depuis les huit dernières années, l’initiative

pluriannuelle Smart Growth On-the-Ground (croissance ingénieuse sur

place) tentera de mettre en application les principes de conception

pour une planification durable dans

des collectivités nouvelles ou

en réaménagement de la

Colombie-Britannique. 

ÉLABORATION D’INDICATEURS DE LA DURABILITÉ

Pour mesurer les progrès réalisés en vue du développement durable et

de suivre de près l’évolution de l’environnement, on peut convertir des

données complexes en outils de communication et d’aide à la décision

qui sont faciles d’utilisation. Ces outils, appelés les indicateurs de la

durabilité, reflètent la situation ou les tendances relatives à des aspects

clés de l’environnement et de la collectivité visée. Ils aident à faire

ressortir les problèmes auxquels nos collectivités doivent faire face,

nos progrès dans la recherche de solutions et les interventions nécessaires

pour assurer la durabilité.

Des initiatives axées sur les indicateurs de la durabilité sont maintenant

en place dans tout le bassin de Georgia. Ces programmes ont été

lancés afin de répondre aux besoins des décideurs à l’échelle locale,

régionale, provinciale, nationale et internationale, et au besoin des

scientifiques de communiquer plus efficacement les résultats de leurs

travaux. Environnement Canada a mis au point une série dynamique

d’indicateurs environnementaux sur les contaminants toxiques, la

durabilité des espèces sauvages, les risques pour la santé liés à la

qualité de l’air, la diversité biologique, la contamination des eaux

souterraines et la durabilité des ressources dans le bassin de Georgia.
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Les milieux piétonniers : source d’équilibre entre la nature et les humains
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Parallèlement, le bureau des statistiques de la Colombie-Britannique

(BC Stats) a produit un profil socio-économique du bassin de Georgia.

Disponible sur le site Web de l’organisme, ce profil souligne les

indicateurs relatifs aux humains, comme les données démographiques,

les difficultés économiques, les préoccupations au chapitre de l’éducation,

le marché du travail et les problèmes afférents, la criminalité, les

problèmes de santé, ainsi que les enfants et les jeunes à risque.

En outre, un rapport préparé conjointement et intitulé Rapport sur

les indicateurs écosystémiques de la région du bassin de Georgia et de

Puget Sound a été produit par les partenaires de l’IEBG, l’équipe

d’action pour la qualité de l’eau du Puget Sound (Water Quality 

Action Team), le Département d’écologie de l’État de Washington et

l’Environmental Protection Agency des États-Unis. Les indicateurs

présentés dans ce rapport ont trait à la croissance démographique, à la

qualité de l’air, aux déchets solides et au recyclage, aux substances

toxiques polluantes chez les phoques communs, aux espèces en péril

et aux aires protégées.

Avec l’aide de l’IEBG, certaines collectivités du bassin de Georgia ont

élaboré des indicateurs communautaires et préparé des rapports de

référence, notamment dans le cadre du New Westminster Healthy and

Sustainable Indicators Pilot Project et de l’Islands Trust –Sustaining

the Islands Program. Dans l’initiative de New Westminster, où les

organisations et les résidants ont fait rapport sur les progrès de la

collectivité vers la réalisation de la durabilité sur le plan social,

économique et environnemental, un résultat encourageant a été

l’augmentation importante de la superficie aménagée en parc au cours 

des 25 dernières années. Un rapport est aussi en voie de préparation à

Sechelt, à partir de travaux ayant cerné les buts prioritaires pour la

région en vue de l’intégration des intérêts sociaux, environnementaux 

et économiques.

Ces initiatives contribueront non seulement à dégager les

tendances importantes, mais elles favoriseront

aussi la création de partenariats communautaires solides.

Avec de nouvelles façons de mesurer les conditions

changeantes, les collectivités du bassin de Georgia et de Puget Sound

continuent de aprogresser dans leurs efforts aux fins de la durabilité.
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Source : Ville de New Westminster. Parks and Recreation Master Plan.

Année Population Superficie de parc ajoutée % de la superficie des parcs par rapport 
(hectares) à la superficie totale de la ville

1960 35,000 72.85 ha (170 acres) 4.73

1960-1969 40,500 7.14 ha (18 acres) 5.2

1970-1979 38,500 3.15 ha (8 acres) 5.41

1980-1989 41,000 12.23 ha (30 acres) 6.2

1990-1995 45,000 5.41 ha (13 acres) 6.55

1996 47,000 6.13 ha (5 acres) 6.97

Superficie totale de parcs /patin - 36.06 ha (90 acres) 7.1
à roues alignées/autres places
Superficie de parcs ajoutée - 50 % d’augmentation -

A U G M E N T A T I O N  D E  L A  S U P E R F I C I E  D E S  P A R C S  À  
N E W  W E S T M I N S T E R  A U  C O U R S  D E S  2 5 D E R N I È R E S  A N N É E S

Dans les 25 dernières années, la superficie des parcs a augmenté de 50 % à New Westminster. Bien que la population de la ville ait augmenté de 34 %, on 
n’a pas sacrifié d’espaces verts au profit du développement. Présentement, on compte une proportion de 9,24 % (141,71 hectares) de la superficie totale de la 

ville qui a la désignation de parc ou d’espace vert, ce qui fait 7,45 acres par tranche de 1 000 habitants.



Assurer la qualité de l’air qui est 
indispensable à toute collectivité florissante 

et à tout écosystème en santé.

Pour les humains et les animaux, la respiration est une fonction essentielle à la vie. Mais contrairement aux aliments que nous consommons ou à l’eau que

nous buvons, nous n’avons pas le choix de l’air que nous respirons. Voilà pourquoi l’IEBG a réuni divers partenaires provenant des environs du bassin de

Georgia afin de mieux saisir l’état des choses concernant le bassin atmosphérique et de pouvoir relever les défis qui se poseront dans l’avenir.

La qualité de l’air est un enjeu qui transcende les frontières. Dans le bassin de Georgia, les gouvernements locaux, provincial, d’État et fédéraux travaillent

de concert afin d’élaborer des stratégies communes pour diminuer la pollution atmosphérique, sachant qu’en unissant nos efforts, nous aurons de bien

meilleures chances de succès. L’Entente de coopération conjointe concernant l’écosystème du bassin de Georgia et de Puget Sound facilite l’établissement

des priorités d’action, l’amélioration de la communication grâce à l’échange d’informations et

l’adoption d’une approche commune en vue de réduire les émissions.

À mesure que nous mettons au point des stratégies de gestion du bassin atmosphérique, nous

déterminons quels sont les degrés de pollution qui sont acceptables tant pour la santé des humains

que de l’environnement, et nous menons des études pour déterminer la nature exacte de la pollution

atmosphérique. Nous étudions les effets de la pollution de l’air sur les humains, l’économie, les

plantes et les animaux. Nous examinons également les effets du changement climatique et analysons 

la provenance des polluants atmosphériques. Nous savons que ces polluants sont parfois transportés 

sur de grandes distances, mais nous apprenons également qu’il en vient de sources locales 

que nous n’aurions jamais soupçonnées auparavant. Tout comme nous collaborons afin d’enrichir

nos connaissances sur la nature et les effets de la pollution atmosphérique, nous joindrons nos 

forces aussi pour garder les niveaux de pollution le plus bas possible malgré l’augmentation 

de la population.

L’air que l’on respire

« Nos bassins hydrographiques et atmosphériques,

nos écosystèmes et nos systèmes de peuplement

humain — ce sont les piliers de notre vie, notre

maison et notre part inappréciable de cette

splendide planète. Nous devons nous rendre

compte une fois de plus quel cadeau unique

nous a été confié et prendre la résolution de

nous unir, quelles que soient nos différences, et 

de préserver à jamais ce trésor. » [Traduction libre]

—Johnny Carline, directeur municipal, GVRD
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La croissance démographique est un indicateur d’une pression accrue sur l’environnement. Cependant,

en matière de qualité de l’air, on peut utiliser deux indicateurs, soit le smog, cette brume blanche ou

brune qui couvre souvent les zones densément peuplées, et les PM, qui correspondent aux particules

aéroportées. Les particules fines de 10 microns ou moins de diamètre (le 1/8 du diamètre d’un cheveu

humain), aussi connues sous le terme de PM10, ne sont qu’un des nombreux polluants présents dans

l’air que l’on respire, mais on sait qu’ils présentent des risques pour la santé humaine. Pour surveiller

les concentrations de PM10, on a installé des stations de surveillance de la qualité de l’air partout dans

la région du bassin de Georgia et de Puget Sound. Le graphique à barres ci-dessous est basé sur les

collectivités exposées aux PM10 plus de 5 % du temps.
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Vue du mont Baker, souvent obscurcie par une brume blanche
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CONNAISSANCE DE NOTRE BASSIN ATMOSPHÉRIQUE
Comprendre les sources, la composition et le mode de transformation des

polluants atmosphériques est la première étape dans la gestion de la

qualité de l’air. Au cours des cinq dernières années, les partenaires 

de l’IEBG ont participé à diverses initiatives qui nous aident à mieux

comprendre la nature de la pollution atmosphérique. Bien qu’une grande

partie de l’attention soit centrée sur le Lower Mainland et la vallée du

Fraser—un secteur particulièrement vulnérable aux pressions dues à la

croissance—d’autres recherches sont effectuées autour du bassin. À titre

d’exemple, un programme visant à mesurer les caractéristiques chimiques

des précipitations acides sur les secteurs sud de l’île de Vancouver est en

cours à la Royal Roads University, dans le cadre d’un partenariat avec

Environnement Canada. De plus, Environnement Canada et le ministère

de la Protection des eaux, des terres et de l’air (MPETA) de la

Colombie-Britannique ont collaboré avec les autorités du district

régional de Cowichan pour la réalisation de la première étude

complète sur la qualité de l’air dans la vallée de la Cowichan.

Des études de pointe nous aident à mieux comprendre la nature du

smog, par exemple, pourquoi il apparaît parfois sous forme de brume

blanche et d’autres fois, de brume brunâtre. D’autres travaux ont

démontré que la pollution dans la vallée du Fraser, que l’on croyait

auparavant provenir de la région du Grand Vancouver, est aussi

produite dans la vallée–de villes en expansion comme Abbotsford et

des champs cultivés environnants, ainsi que du comté de Whatcom

dans l’État de Washington.

Source : Rapport sur les indicateurs écosystémiques de la région du bassin de Georgia et de Puget Sound



Nous avons progressé plus que jamais dans l’accumulation des données

sur les phénomènes qui se produisent dans notre bassin atmosphérique.

En répertoriant les sources et en étudiant les effets de la pollution

atmosphérique, nous pourrons mieux définir les caractéristiques de

notre bassin atmosphérique. Munis de ces connaissances, nous pouvons

suivre de près les taux d’ozone troposphérique et la nature des particules

(PM) afin d’évaluer l’efficacité des mesures antipollution prises

aujourd’hui et de prévoir les niveaux plusieurs années à l’avance. 

Inventaire de la pollution
La pollution dans la vallée du bas Fraser provient de diverses sources qui

peuvent être regroupées en catégories comme les sources ponctuelles, les

sources locales, les sources mobiles et les sources naturelles. Pour dresser

l’inventaire de ces sources d’émissions dans tout le bassin de Georgia, un

certain nombre de partenaires se sont réunis, intégrant pour la première

fois le comté de Whatcom dans l’étude.

L’inventaire des émissions de l’an 2000 dresse la liste des contaminants

atmosphériques communs (CAC) ainsi que de l’ammoniac, des PM10 et

PM2,5 (de 2,5 microns ou moins) ainsi que des gaz à effet de serre

(GES). Les sources d’émission locales qui mènent à la formation des

PM comprennent les industries, les centrales électriques, les véhicules

et l’agriculture et des sources naturelles comme la végétation et l’océan.

Cet inventaire des émissions fournit également de l’information sur la

quantité et la dispersion des polluants responsables de la formation du 

smog. Les émissions du district régional du Grand Vancouver (Greater

Vancouver Regional District, GVRD) se sont élevées à 145 124 tonnes

métriques, celles du district régional de la vallée du Fraser (Fraser Valley

Regional District, FVRD), à 38 963 tonnes métriques, et celles du comté 

de Whatcom ajoutant 74 420 tonnes métriques de pollution.

Le personnel et les consultants du GVRD utiliseront cet inventaire pour

l’analyse rétrospective et les prévisions des émissions. Ces prévisions

permettront d’estimer les émissions jusqu’en 2025 et d’évaluer l’efficacité

des nouveaux règlements et stratégies de lutte contre les émissions.

Parmi ces stratégies, mentionnons la réglementation sur les véhicules

et les carburants, et AirCare. Cette information est vitale pour les décideurs

des deux côtés de la frontière afin qu’ils puissent établir des stratégies de

lutte contre les émissions pour mieux gérer la qualité de l’air dans l’avenir.

Émissions des navires de mer

Une constatation importante qui a fait surface lors de l’inventaire est

que les émissions des navires de mer — notamment des vraquiers et

des paquebots de croisière — sont comparables aux niveaux d’émission

des véhicules automobiles. Ce résultat a incité Environnement Canada,

le MPETA ainsi que le GVRD à entamer des discussions avec les

représentants de l’industrie et d’autres organismes de réglementation

dans un effort visant à obtenir une coopération internationale afin de

réduire les émissions de ce secteur, notamment l’amélioration de la

qualité du carburant des navires de mer et des contrôles plus stricts

exercés par nos ports.
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Émissions de substances causant le smog
(Inventaire 2000 du GVRD - Émissions de la vallée du bas Fraser –GVRD, 2002 )
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Source : Inventaire des émissions – District régional du Grand Vancouver



Une étude entreprise par

Environnement Canada, en

collaboration avec Transports

Canada et les traversiers 

de la Colombie-Britannique 

(BC Ferries) prévoyait

l’évaluation d’une technologie

permettant de réduire les

émissions : un système 

à injection d’eau sur les

moteurs à propulsion diesel.

Comme le Queen of New

Westminster fonctionne normalement entre Vancouver et l’île 

de Vancouver, on a effectué deux essais distincts avec le système 

à injection d’eau. 

Lorsqu’on utilise un système à injection d’eau continue, on observe

une réduction de 10 à 22 % des émissions d’oxydes d’azote (kg/tonne

de carburant), et une réduction de 19,8 % (en moyenne) des émissions

de particules sans altération des émissions de monoxyde de carbone

(CO) et de dioxyde de carbone. Le fabricant du système a mesuré les

différences obtenues pour d’autres paramètres du moteur et dans les

conditions ambiantes. La charge du moteur a augmenté d’environ 1 %,

tandis que la consommation de carburant a diminué d’environ 1 %.

Soufre océanique

Pour compléter le calcul des émissions de diverses sources, on a mené

une étude pour évaluer la quantité de soufre produite par l’océan. Avec

l’aide de l’aéroglisseur de la Garde côtière canadienne (le SIYAI), des

échantillons d’eau et d’air ont été prélevés à 51 endroits différents dans

le détroit de Georgia. L’analyse des échantillons a indiqué que plus de

7 % (1 000 tonnes environ) de la quantité totale de soufre émise dans

l’atmosphère du bassin de Georgia provient de sources océaniques

naturelles (diméthylsulfure).

Examen des polluants causant le smog : étude sur la
qualité de l’air Pacifique 2001
Une connaissance scientifique approfondie de la qualité de l’air actuelle

est un élément vital pour assurer un air pur aux générations futures.

Dirigée par Environnement Canada, une équipe internationale de 

scientifiques a entrepris une étude dans la vallée du Fraser afin

d’accroître notre sensibilisation à la pollution atmosphérique dans la

région ainsi que dans d’autres parties du Canada. Cette équipe

comprenait des représentants du Conseil national de recherche, de

Ressources naturelles Canada, du MPETA de la Colombie-Britannique 

et du GVRD ainsi que des chercheurs d’universités canadiennes et

américaines. Plus de 130 chercheurs ont pris des mesures à cinq

endroits différents, à bord d’aéronefs et à l’aide de ballons-sondes

météorologiques. Parallèlement à leur collecte de données sur les

processus atmosphériques complexes qui sont à l’origine de la

pollution atmosphérique dans la vallée, des chercheurs basés dans l’État

de Washington ont mené une étude complémentaire sur le terrain en

direction sud et jusque dans le Puget Sound.

Composition et mouvements des polluants

L’étude Pacifique 2001 a fourni des données sur les sources, la formation

et la distribution des particules et de l’ozone troposphérique—les

principaux polluants causant la formation de smog—dans la vallée du

Fraser. Les résultats obtenus des endroits échantillonnés ont confirmé

l’impact des véhicules automobiles sur toute la vallée. Des mesures prises

pour les particules fines à Vancouver ont été comparées à des mesures

similaires à Langley et au mont Sumas, révélant l’importance des

particules de sel de mer dans les secteurs ouest, et la prédominance

de l’ammoniac dans l’Est.

La composition de ces particules nous aide à comprendre pourquoi les

diverses couches de brume ont un aspect différent dans les parties ouest et

est de la vallée. La distribution des aérosols mesurés par les instruments

aéroportés montre de fortes concentrations remontant les vallées de

tributaires durant le jour et demeurant souvent dans les vallées le soir.

À d’autres occasions, ces particules se déplacent en dehors des vallées,

augmentant les concentrations dans la vallée du Fraser.
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Le déplacement des polluants vers l’ouest depuis la vallée jusque dans

le détroit de Georgia a aussi été documenté. Sous l’action des vents, les

polluants provenant de la vallée sont mélangés avec les polluants

provenant d’ailleurs dans le bassin et stagnent dans le détroit jusqu’à

ce que les vents prennent de la force et les repoussent vers les terres.

Un déplacement de polluants à partir du secteur marin a été observé

au cours de mesures très pointues au lieu d’échantillonnage de Vancouver.

À deux occasions, à partir des données sur la qualité de l’air et des profils

éoliens, on a détecté des panaches provenant de grandes sources de diesel

dans le secteur de la baie English, qui dérivent au-dessus de Vancouver. 

Résultats de l’étude Pacifique 2001

À la suite de l’étude Pacifique 2001, la vallée du Fraser a acquis une

renommée internationale pour les études sur la qualité de l’air. Les

milliers de mesures et d’analyses chimiques subséquentes — montrant

l’interaction complexe entre les polluants atmosphériques dans la vallée

du bas Fraser — ont été réalisées avec grand soin et archivées dans des

bases de données, qui sont accessibles aux scientifiques de partout dans

le monde. Ces données seront également disponibles au public à partir

de septembre 2003, donnant accès aux connaissances les plus récentes

sur les concentrations de polluants dans le bassin atmosphérique.

L’étude Pacifique 2001 visait à acquérir une compréhension scientifique

de la qualité de l’air dans la vallée du Fraser. Elle fournit aussi des

données importantes pour l’examen en 2004 de l’Annexe sur l’ozone de

l’Accord Canada–États-Unis sur la qualité de l’air, aide à la mise en

application des standards pancanadiens pour les PM et l’ozone, et 

contribue à l’élaboration de politiques aux fins de la gestion du

bassin atmosphérique international.

Réduction des émissions de gaz à effet de serre (GES)
Les districts régionaux du Grand Vancouver et du Fraser (GVRD et

FVRD) veulent obtenir des prévisions sur vingt ans afin de déterminer

quelles seraient les mesures les plus prometteuses pour réduire les

émissions de GES. En 1999, la première phase du projet a contribué à

répertorier les plus grandes sources de GES, par exemple, les véhicules

automobiles légers, les cimenteries et les centrales électriques. L’étude

a également porté sur des méthodes novatrices pour mesurer les

avantages découlant de la réduction des émissions de GES, comme

l’amélioration de la santé humaine, la création d’emplois, l’augmentation

des revenus et la qualité de l’eau. 

Avec le concours d’Environnement Canada et du MPETA, la deuxième

phase du projet a permis la réalisation d’une étude intégrée des diverses

options concernant le FVRD. Au cours de cette étude, on a évalué les

quantités d’émissions attribuables à la combustion de combustibles

fossiles, tout en faisant ressortir la viabilité liée à la réduction des

contaminants atmosphériques communs (CAC ) et des GES. De façon

plus particulière, le monoxyde de carbone (CO), les oxydes d’azote (NOx)

et les oxydes de soufre (SOx) sont étroitement liés à la consommation

d’énergie et aux GES. Presque la moitié des quelques mesures de

réduction des émissions auraient un impact financier net négatif par

tonne, c’est-à-dire qu’au lieu d’être un fardeau financier pour la société,

elles lui permettraient de faire des économies.
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Émissions de gaz à effet de serre
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Caractérisation du bassin atmosphérique
Toutes les recherches effectuées nous ont aidés à mieux comprendre les

enjeux relatifs à la qualité de l’air. Nous savons que les concentrations de

PM et d’ozone troposphérique dans le bassin atmosphérique du Lower

Mainland et de la vallée du Fraser sont inférieures aux seuils fixés par

les standards pancanadiens. Nous savons également qu’environ 40 %

du temps, les concentrations d’ozone troposphérique dépassent les

niveaux qui peuvent causer des effets mesurables sur la santé. Les fortes

concentrations d’ozone sur une courte période, bien qu’ayant diminué

légèrement depuis les années 1980, se sont stabilisées depuis 1993,

tandis que les concentrations annuelles moyennes semblent suivre une

tendance à la hausse. Les mesures des composés azotés dans les

précipitations et dans l’atmosphère ont fourni des informations sur les

charges de nutriments atmosphériques. Des recherches menées sur les

impacts de la pollution de l’air dans les bassins atmosphériques de l’île

de Vancouver indiquent des similitudes avec les types de polluants

mesurés dans la vallée du Fraser, bien que les concentrations en cause

soient souvent plus faibles.

Comparaison entre le bassin de Georgia et d’autres bassins du monde

À partir d’échantillons d’air prélevés dans la région du ruisseau Elk

dans la vallée du Fraser, on a constaté que les concentrations moyennes

de sulfates et de nitrates sont comparables aux concentrations de fond

mesurées au mont Rainier, mais plus faibles que celles de Seattle. En

revanche, les concentrations d’ammoniac sous forme gazeuse étaient le

double de celles qui ont été enregistrées pour les secteurs de référence

en Caroline du Nord, semblables à celles relevées à Phoenix (Arizona)

et dans les secteurs urbains de Chongju, en Corée. Toutefois, elles

étaient de 2 à 5 fois plus faibles que celles qui sont signalées dans les

secteurs agricoles des Pays-Bas.

Les concentrations d’ammonium dans l’air étaient similaires à celles

trouvées dans le Sud de l’Ontario et une grande partie de l’Est des

États-Unis, tandis que les concentrations dans l’eau de pluie étaient

similaires à celles enregistrées dans un certain nombre d’États agricoles

du Centre des États-Unis. Parallèlement, les concentrations de nitrates

dans les précipitations dans les parties est de la vallée du bas Fraser

étaient comparables à celles qui sont signalées dans l’Ouest des

États-Unis, mais un ordre de grandeur plus faible que celles

mesurées dans les îles Gulf du Sud et dans certaines régions du

Nord-Est des États-Unis.

Ozone troposphérique

Environnement Canada a récemment terminé une analyse des

données sur l’ozone troposphérique recueillies par le GVRD. 

Bien que les concentrations quotidiennes maximales d’ozone

mesurées dans la vallée du bas Fraser soient relativement faibles

comparativement à bien des secteurs urbains du Canada, les

teneurs maximales — qui sont généralement enregistrées en été —

sont similaires à celles qui sont mesurées dans de grands centres

urbains dans le corridor Grands Lacs–St-Laurent. Les concentrations

d’ozone ont dépassé à l’occasion les objectifs nationaux afférents 

à la qualité de l’air ambiant. L’analyse

des tendances réalisée sur les données

pondérées en fonction de considérations

météorologiques a permis de

constater des tendances à la

baisse pour l’ozone en été à

toutes les stations. 
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Mont Rainier, où les concentrations de fond des sulfates et des nitrates mesurées dans l’air sont similaires à celles de la région du ruisseau Elk



On a aussi dégagé une tendance à la baisse pour les concentrations

annuelles d’ozone à des stations de la portion est de la zone d’étude,

qui sont davantage touchées par l’ozone produit localement.

Ces tendances sont compatibles avec les diminutions locales des

concentrations de précurseurs de l’ozone et avec le déclin signalé dans la

teneur en ozone au cours de l’été dans des zones urbaines des États-Unis

et de l’Europe au cours de la même période. En revanche, on a observé

des tendances à la hausse dans les concentrations annuelles d’ozone à

des stations dans la partie ouest de la vallée du bas Fraser qui, en raison

de leur situation géographique, sont moins touchées par l’ozone produit

localement mais qui sont plus susceptibles d’être perturbées par l’ozone

de fond. Certaines indications laissent penser que les tendances à la hausse

à ces sites peuvent refléter une augmentation des concentrations de fond

d’ozone dans tout l’hémisphère.

Études dans l’île de Vancouver

Des études effectuées dans l’île de Vancouver ont permis d’obtenir

des données sur les corridors atmosphériques qui ont une influence

sur la pollution atmosphérique dans les parties ouest du bassin.

Les masses d’air qui atteignent l’extrémité sud de l’île de Vancouver

à partir du Puget Sound contenaient de fortes concentrations de

métaux, vraisemblablement dues à des sources d’émissions industrielles,

tandis que les masses d’air qui atteignent le site à partir de la vallée

du Fraser contenaient des concentrations élevées d’ammoniac,

probablement d’origine agricole. Les systèmes atmosphériques qui

convoient l’air en provenance de l’océan Pacifique renfermaient des

concentrations élevées de chlorures. Le taux d’acidité des précipitations

était légèrement inférieur à celui des autres emplacements côtiers,

mais il fallait s’y attendre d’un endroit qui subit principalement

l’influence du milieu marin.

Un programme intensif de mesure s’étalant sur une année et effectué

par Environnement Canada, le MPETA et le district régional de

Cowichan sur la côte est de l’île de Vancouver a révélé des différences

marquées entre les charges de produits chimiques. Dans la vallée de la

Cowichan, les composés azotés associés au soufre indiquent que l’usine

de pâte à papier située au nord était la source locale commune de ces

polluants. Les concentrations d’ammoniac étaient prédominantes par

rapport à la charge d’azote, leur distribution laissant supposer que la

source principale tenait aux pratiques agricoles. Les mesures des

PM indiquaient une ventilation relativement bonne du bassin

atmosphérique, avec des concentrations de PM demeurant sous les

niveaux observés dans la vallée du bas Fraser.

Un bassin atmosphérique partagé

Une frontière commune avec les États-Unis signifie un bassin

atmosphérique commun avec notre voisin. Fruit d’une collaboration

unique entre les gouvernements fédéraux, provincial, d’État et

municipaux et avec les Premières nations et des tribus des États-Unis,

la stratégie internationale pour le bassin atmosphérique du bassin de

Georgia et de Puget Sound prépare la voie pour une coopération sur

les enjeux communs relatifs à la qualité de l’air. En caractérisant le

bassin atmosphérique international, cette stratégie définira l’état actuel

de la qualité de l’air, comme les sources de pollution et la façon dont

les polluants se déplacent de part et d’autre de la frontière. Elle nous

permettra aussi de suivre l’évolution des problèmes liés à la qualité de

l’air et d’établir une stratégie globale de gestion de la qualité de l’air

pour le bassin atmosphérique international d’ici l’automne 2003. 

Avec ces objectifs en tête, le but des efforts futurs sera de préserver la

qualité des milieux non perturbés et d’améliorer constamment les

résultats des travaux entrepris. À mesure que nous enrichissons nos

connaissances sur les particules fines, nous pouvons progresser

davantage dans les questions liées à la visibilité aussi bien qu’à la santé.
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Échantillonnage de mousses pour la détection des contaminants atmosphériques communs
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POLLUTION ATMOSPHÉRIQUE ET ÉCOSYSTÈME

La pollution atmosphérique est dommageable non seulement pour 

la santé humaine, mais aussi pour les plantes et les animaux. 

Les polluants absorbés par les plantes à partir de l’air ou de la pluie

peuvent nuire à leur croissance et à leur survie. Certaines espèces de

mousses et de lichens sont particulièrement vulnérables en raison 

de leur grande surface et de leur dépendance par rapport à

l’atmosphère comme source d’humidité et de nutriments comme 

les nitrates et l’ammoniac.

Considérant ces propriétés uniques, les scientifiques d’Environnement

Canada mesurent les concentrations de soufre, d’azote et de métaux

lourds dans les mousses et les lichens présents autour du bassin, et ils

surveillent la composition chimique de la pluie et de l’air à quelques

sites. Une fois que seront définies les relations entre les concentrations

de ces éléments dans les lichens et celles qui sont présentes dans l’air

et la pluie, on pourra calculer les dépôts dans la zone faisant l’objet 

de l’étude. Il est probable que ces calculs révéleront des dépôts

importants dans les zones urbaines, où l’on ne voit plus d’espèces de

lichens vulnérables.

Les contaminants chimiques de l’air pénètrent dans

l’écosystème par les dépôts dans les lacs ou les bassins

hydrographiques associés. Les poissons et autres

organismes aquatiques, y compris les larves de

moustiques et le zooplancton, peuvent absorber ces produits chimiques.

Les scientifiques ont découvert que ces dépôts sont accrus dans les zones

arctiques et alpines parce que les flocons de neige absorbent efficacement

les polluants à mesure qu’ils se forment et se déplacent. C’est pourquoi les

polluants s’accumulent dans les congères au cours de l’hiver, et lorsque la

neige fond, ils sont libérés dans les cours d’eau et les sols et ils retournent,

dans une certaine mesure, en suspension dans l’air.

Polluants organiques persistants

Les polluants organiques persistants (POP) tels que les biphényles

polychlorés (BPC) ou le trichloro-2, 2-bis(p-chlorophényl) éthane

(DDT) sont des exemples de contaminants. Sous leur forme gazeuse, 

ils peuvent se déplacer sur de très longues distances par voie aérienne

et ils résistent à la dégradation dans l’environnement, en particulier à

de faibles températures. Les POP peuvent aussi s’accumuler dans les

tissus adipeux des poissons, des animaux sauvages et des humains. Il

n’est donc pas surprenant de détecter de faibles concentrations de POP
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dans les congères en montagne dans l’île de Vancouver et dans la chaîne

Côtière depuis Chilliwack jusqu’à Whistler, ainsi que chez les poissons qui

vivent dans les lacs recevant les eaux de ruissellement de ces montagnes. 

Les concentrations de POP dans la neige étaient relativement faibles

partout dans la région, mais elles augmentaient proportionnellement

à l’altitude. Chez les poissons, les concentrations les plus fortes de

contaminants ont été observées dans le lac Garibaldi, qui est un grand

lac alimenté par l’eau de fonte du glacier à 1 435 m d’altitude. Bien

que ces concentrations ne soient pas inquiétantes pour les humains

qui consomment de ce poisson, elles pourraient l’être pour les animaux

sauvages (comme la loutre ou le balbuzard pêcheur) qui peuvent dépendre

du poisson de ce lac pour leur survie.

Pollution atmosphérique et précipitations
Au ruisseau Elk, près de Chilliwack, on a pris des mesures des polluants

atmosphériques dans les précipitations, fournissant un aperçu des

impacts sur l’écosystème. À cet endroit, l’eau de pluie est moins acide

que l’eau de pluie naturelle, ce qui prouve que l’ammoniac a un effet

tampon. Les teneurs en azote dans les précipitations dépassaient les

valeurs seuils établies pour la protection des écosystèmes sensibles aux

acides dans les Rocheuses. Ces systèmes existent aussi dans la vallée du

Fraser et dans les collines et montagnes des environs. Bien qu’aucun des

nutriments mesurés dans l’air ne dépassait les recommandations

fédérales ou provinciales, trois échantillons de précipitations dépassaient

les critères fixés par le MPETA concernant les nitrites pour la protection

des organismes aquatiques d’eau douce.

Une étude similaire portant sur la qualité de l’air dans la vallée de la

Cowichan a permis de répertorier toute une panoplie de métaux lourds et

de composés organiques et inorganiques. Des polluants atmosphériques

analogues ont été détectés dans la vallée du bas Fraser, mais les

concentrations dans la vallée de la Cowichan étaient plus faibles. La pluie

dans ce secteur était plus acide que dans la vallée du bas Fraser. De toute

évidence, les substances ayant un effet tampon, comme l’ammoniac

— qui neutralise une partie de l’acidité dans la vallée du bas Fraser —

ne sont pas présentes en concentrations suffisamment élevées pour

diminuer l’acidité de la pluie dans la vallée de la Cowichan.

LES BOULEVERSEMENTS CLIMATIQUES
Les effets du changement climatique planétaire ont été reliés à des

impacts dans la vallée du bas Fraser. Les modèles climatiques à l’échelle de 
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Selon plusieurs modèles du climat mondial, nos hivers seront plus chauds de plusieurs degrés et beaucoup plus humides, tandis que les étés seront 

plus chauds et plus secs. Des hivers plus chauds signifieraient qu’une plus grande partie des précipitations seraient sous forme de pluie plutôt 

que de neige dans le bassin hydrographique de la vallée du bas Fraser. À de plus grandes altitudes, une augmentation des précipitations 

hivernales pourrait se traduire par une plus forte accumulation de neige aux endroits où les températures demeureront sous le point de congélation.

Parmi les impacts du changement climatique dont nous serons probablement témoins dans la vallée du bas Fraser, mentionnons les suivants: 

élévation du niveau de la mer et érosion des rives, inondations au printemps et sécheresses en été, augmentation du nombre de glissements de 

terrains, de chutes de débris, de feux de forêt et d’infestations de ravageurs, et dégradation des écosystèmes côtiers.



la planète sont utiles pour mieux comprendre les interactions complexes

qui existent entre les variations dans les concentrations des polluants

atmosphériques, les GES et l’atmosphère.

Considérant la période de 1900 à 2100, ce modèle prévoit que la

température devrait augmenter de 3 °C à 4 °C, pour tous les mois de

l’année, d’ici la fin du XXIe siècle. En outre, pour les températures

moyennes à long terme dans la vallée du bas Fraser, il ne prévoit pas 

de changement significatif jusque vers la fin du XXe siècle, et une

élévation atteignant environ 3,5 °C en 2100. 

Les partenaires de l’IEBG ont collaboré afin d’éduquer le public concernant

le changement climatique. Destiné aux étudiants et aux enseignants des

écoles secondaires de la Colombie-Britannique, l’affiche du réchauffement

climatique (Temperature Rising) montre les impacts du changement

climatique sur la partie sud de la province. Cette affiche a été présentée

pour la première fois en 1998 et depuis lors, il y a eu 400 ateliers organisés

pour les enseignants.

L’affiche présente un tableau scientifique complet, indiquant notamment

le rôle des GES et la façon dont le changement climatique peut influer sur

les gens, les espèces sauvages, les poissons, les forêts, les lacs, les rivières

et l’océan. Un indicateur du changement climatique sert aussi à suivre de

près les tendances relatives à la température et aux précipitations à

13 stations climatiques partout dans la région, dont une à Victoria. 

POLLUTION ATMOSPHÉRIQUE, SANTÉ ET ÉCONOMIE
La pollution atmosphérique touche la santé des gens, entraînant une

augmentation de l’incidence des troubles pulmonaires, des cas

d’hospitalisation et du taux de décès. Ces effets sur la santé ont un

impact économique important. Environnement Canada, le MPETA, le

GVRD, Santé Canada, le ministère des Services de santé de la

Colombie-Britannique et le FVRD travaillent en collaboration avec 

un groupe d’experts local formé de chercheurs en médecine et de 

la BC Lung Association afin d’examiner les effets de la pollution

atmosphérique sur la santé. Cet examen utilise des données

internationales et locales pour mieux comprendre les impacts 

dans la partie nord-ouest du Pacifique, notamment dans la zone

correspondant au bassin atmosphérique international.

Les corrélations dégagées dans cette étude seront utilisées pour évaluer

les impacts sur la santé des résidants et sur l’économie. L’analyse

préliminaire des avantages économiques révèle que les bénéfices pour la

santé humaine représentent au moins 80 % de l’avantage économique

total lié à l’amélioration de la qualité de l’air, les autres avantages

prenant la forme d’une diminution des dommages causés aux cultures 

et aux bâtiments, et l’amélioration de la visibilité.

Impacts sur le tourisme
Une piètre qualité de l’air entraîne une diminution de la visibilité et

donc du tourisme. Les touristes qui visitent Vancouver s’attendent à

voir des panoramas splendides des montagnes entourant le bassin de

Georgia. Mais lorsqu’un épais nuage de brume bloque la vue, ils

peuvent décider de ne pas y retourner et de ne pas recommander cette

destination à d’autres touristes potentiels.

Ces inconvénients se soldent par la perte de recettes issues du tourisme.

Durant l’été de 1999, un sondage interactif analysant la mesure dans

laquelle les touristes pourraient tolérer une visibilité réduite a établi un

lien entre la perte de recettes touristiques et une visibilité plus ou moins

bonne. À titre d’exemple, une journée où la visibilité est très mauvaise

pourrait entraîner des pertes de plus de 8 millions de dollars en recettes

liées au tourisme futur pour le Lower Mainland et la vallée du Fraser.
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Conservation des terres et préservation des 
espèces aquatiques et terrestres

Le monde dans lequel nous vivons abrite un nombre incalculable d’organismes vivants. Dans un large éventail d’habitats, de nombreuses espèces

vivent un cycle biologique unique, en harmonie avec notre milieu commun. Cependant, les pressions exercées sur le milieu naturel qui sont

attribuables à la croissance démographique, au développement économique et à la pollution

subséquente affaiblissent le tissu écologique du bassin de Georgia. Bien des espèces et des

communautés végétales de notre région sont menacées de disparition à cause de cette croissance, 

et à moins que nous ne trouvions des solutions aux problèmes qui causent cette vulnérabilité, 

les habitats et les espèces indigènes du bassin continueront de perdre du terrain.

Ces espèces et habitats particuliers ne sont pas les seuls qui souffriront d’une croissance erratique.

Leur perte entraîne un stress sur l’écosystème tout entier, écosystème dont nous faisons tous partie.

À son tour, ce stress diminue les services essentiels que fournissent des écosystèmes en santé,

comme l’épuration et le stockage de notre eau, le piégeage du carbone et la fourniture d’abris. Ces

éléments sont des piliers du maintien de toute vie dans le bassin de Georgia, et de la qualité de vie

dont nous profitons. 

Grâce au concours de l’IEBG, les parties intéressées de la région entourant le bassin de Georgia 

ont fait de grands progrès dans la tâche importante de la protection des espèces et des habitats

menacés. Des partenariats ont été établis entre divers paliers de gouvernements et des

propriétaires fonciers, des organisations non gouvernementales et les collectivités locales. Les

décideurs responsables de l’aménagement du territoire ont maintenant accès à des informations

vitales concernant la pollution de l’air et de l’eau ainsi que la perte d’habitats, ce qui leur permet

d’élaborer des politiques et des programmes visant à atténuer les répercussions de la croissance.

Protection des espèces et
de leurs habitats

« Le bassin de Georgia est un trésor de

biodiversité et abrite une proportion

démesurément élevée d’espèces et 

d’espaces en péril. Parallèlement, le climat

tempéré et les panoramas splendides du

bassin font de la région la deuxième

en importance au Canada pour la

densité de la population. Quel meilleur

temps qu’aujourd’hui pour préserver

le patrimoine naturel du bassin de

Georgia? » [Traduction libre]

—Jan Garnett, 

Société canadienne pour la conservation de

la nature, directeur général pour la C.-B.



Par conséquent, il y a de l’espoir pour les plantes et les animaux dont le

bien-être dépend d’habitats viables. Plus de dix sites considérés comme

étant particulièrement vulnérables aux pressions extérieures ont été mis

en réserve et protégés. Des initiatives telles que des études sur les

oiseaux et les amphibiens ont accru la sensibilisation concernant la

nécessité de préserver et de protéger non seulement les espèces qui font

partie intégrante de notre économie, mais aussi les espèces indicatrices

moins bien connues qui peuvent être la clé de voûte du maintien de la

santé de l’écosystème. Comme dans toute entreprise à grande échelle,

l’éducation est et continuera d’être un outil indispensable.

Au cours de nos travaux, nous avons appris que bien qu’il soit peut-être

trop tard pour certains habitats, il est encore temps d’agir pour protéger

ou restaurer bon nombre d’autres sites. De plus, nous avons enrichi nos

connaissances sur les pressions que les activités humaines exercent sur

les écosystèmes du bassin de Georgia, ce qui nous permet de prendre

des décisions éclairées sur l’utilisation des terres.

TERRES MISES EN RÉSERVE
Une initiative majeure de l’IEBG est l’acquisition de lopins de terres qui

abritent des espèces végétales et animales vulnérables ou en péril. Bien

que la plupart de ces propriétés aient été achetées à titre définitif,

certaines terres répertoriées comme ayant une valeur écologique sont

protégées par une clause d’engagement à ne pas faire de développement.

Selon la propriété en cause et la nature de l’engagement pris, cette

protection peut se traduire par l’aménagement de la terre en parc avec 25

Espèces en péril dans le bassin de Georgia et le Puget Sound
(en pourcentage des espèces nicheuses indigènes)
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Pour déterminer l’état du bassin de Georgia, nous devons examiner le nombre d’espèces en péril qui y vivent. On compte des espèces menacées ou en voie de

disparition parmi les mammifères marins, les reptiles et amphibiens, les oiseaux aussi bien que les poissons. Dans les écosystèmes à chênes de Garry présents

dans le bassin de Georgia, il n’y a plus de pics de Lewis. Les orques-épaulards font face à des pressions de plus en plus fortes résultant des polluants organiques

persistants, de la réduction des sources d’aliments et du stress lié à l’industrie touristique. Ce ne sont là que deux exemples d’espèces en péril. Les plantes sont

également menacées à cause des activités de développement, de la pollution et de l’introduction d’espèces envahissantes et exotiques.

Les écosystèmes qui sont diversifiés naturellement jouent un rôle important dans la compréhension des liens qui unissent tous les organismes vivants. Nous

devons donc persister dans notre engagement en vue de l’éducation et de la conservation. En établissements des aires protégées et en gérant le développement en

gardant à l’esprit l’objectif d’écosystèmes en santé, nous pouvons réduire les menaces qui pèsent sur d’autres espèces et les protéger de l’extinction.

Source: Rapport sur les indicateurs écosystémiques de la région du bassin de Georgia et de Puget Sound



des sentiers d’interprétation de la nature ou d’autres éléments à vocation

récréative. Elle peut également signifier l’aménagement du terrain en

réserve naturelle. Dans ce dernier cas, l’accès à la terre est habituellement

restreint aux fins de la préservation des espèces qui vivent à cet endroit.

L’IEBG a contribué à élaborer une approche cohérente pour le processus

d’acquisition de terres dans le bassin. Un catalogue de sites a été préparé,

ainsi que des normes pour la cartographie des sites et des exemples de

rapports sur les résultats obtenus pour chaque site. Cette approche

globale coordonnée a aidé à insuffler un sentiment de solidarité,

d’appartenance et d’imputabilité au sein des groupes qui font

l’acquisition des sites. Nous avons aussi joué un rôle déterminant dans la

promotion d’une vision de conservation à long terme en mettant au

point des systèmes et des stratégies pour ces sites. Un certain nombre

d’écosystèmes divers sont considérés comme étant des candidats

potentiels à cette forme d’acquisition, notamment des habitats de dunes

de sable et de forêts, comme pour les terres acquises dans l’île Savary.

Création d’un nouveau parc national
Pour protéger une portion représentative des basses terres du détroit 

de Georgia, comme des exemples de petits écosystèmes insulaires, de

promontoires, de rivages et de hautes terres de grandes îles, les

partenaires de l’IEBG, Parcs Canada et le ministère de la Protection

des eaux, des terres et de l’air (MPETA) de la Colombie-Britannique

ont établi la réserve de parc national des Îles-Gulf. Ce parc comporte

29 propriétés sises dans 16 îles, plus de nombreux îlots, des récifs et

la zone intertidale. Avec une superficie de 33 km2, ce parc est le

cinquième parmi les plus petits parcs nationaux du Canada, et l’un

des plus menacés.

Protection des écosystèmes à chênes de Garry
L’écosystème qui est peut-être le plus marquant de l’initiative d’acquisition

de terres est l’écosystème à chênes de Garry. Ces boisés, qui abritent

également des prés et des terrains rocailleux, sont extrêmement

complexes, abritant plus d’une centaine d’espèces en péril, tant végétales

qu’animales. Les fragments de l’écosystème à chênes de Garry se font de

plus en plus rares; en effet, c’est l’un des quatre écosystèmes les plus

menacés du Canada. Avec moins de 5 % de l’écosystème original à chênes

de Garry en Colombie-Britannique — tous dans le bassin de Georgia —

l’acquisition des derniers boisés de cet écosystème a été placée en tête de

liste des priorités.

Au cours des cinq dernières années, Environnement Canada, Parcs

Canada et Pêches et Océans Canada ont acquis plusieurs sites abritant

des chênes de Garry aux fins de leur conservation, notamment un site

dans le parc régional Mill Hill, à l’ouest de Victoria, acheté grâce à un

financement de l’IEBG et du Programme de conservation et de gérance

de l’habitat, en partenariat avec le district régional de la capitale (CRD)

et la Société canadienne pour la conservation de la nature. Dans l’île

Saltspring, 640 hectares acquis par l’IEBG, le CRD et le gouvernement

provincial, The Land Conservancy (TLC) et la municipalité contribuent

également à protéger de vieux douglas verts. Dans l’île Galiano, douze

acres de falaises côtières renfermant un écosystème à chênes de Garry

ont été acquis par l’Islands Trust Fund, avec l’appui de TLC et de

l’Habitat Acquisition Trust.

Le financement de l’IEBG a aussi permis à la Société canadienne de

conservation de la nature d’établir la réserve de chênes de Garry de

Cowichan. Considérée comme étant le meilleur exemple de cet

écosystème en Colombie-Britannique, la réserve de Cowichan fera l’objet 

de recherches et d’études axées sur la protection des plantes et des

animaux existants et la lutte contre les espèces envahissantes. Une

espèce envahissante typique dans les écosystèmes à chênes de Garry

est le genêt à balais, arrivé du Royaume-Uni dans les années 1700,

et des animaux tels que l’écureuil gris, introduit à partir de l’Est de

l’Amérique du Nord.
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PROMOTION DE LA GÉRANCE DES ÉCOSYSTÈMES 
Pour assurer un avenir à nos écosystèmes, nous devons prendre nos

responsabilités et les gérer avec grand soin. Un élément clé de ce

processus de gérance réside dans les outils de réseautage de l’information,

fournissant des conseils aux propriétaires fonciers et aux autorités

chargées de l’aménagement, p. ex., particuliers, industries, administrations

locales et organisations non gouvernementales, sur la façon de préserver le

mieux possible les ressources naturelles du bassin de Georgia.

Dons pour les générations futures
L’une des publications liées au site Web du Stewardship Centre (voir la page

9) est le document Green Legacies: A Guide to Nature and Conservation

Giving in BC (legs verts, guide des dons pour la nature et la conservation

en C.-B.). Cette initiative est axée sur la question des dons de terres ou

d’argent sous une forme qui contribuera à la santé de l’environnement et à

la préservation des habitats. Avec des legs écologiques de terres entraînant

des avantages fiscaux accrus pour les donateurs, on observe plus d’intérêt

que jamais dans la mise en réserve de portions de terres pour la protection

permanente. D’autres dons en argent et en actifs procurent aux

donateurs la satisfaction de savoir qu’ils ont fait une différence

pour l’environnement et la préservation de la nature pour les

générations futures. En sensibilisant davantage les planificateurs

financiers et les conseillers juridiques — par la diffusion du guide

gratuit et sa publication sur le site Web du Stewardship Centre —

Green Legacies augmentera le nombre de donateurs généreux qui

choisiront de protéger l’environnement par leurs dons. Ce guide

comprend aussi un répertoire des organisations de conservation qui 

sont qualifiées pour recevoir des dons de terres et d’argent. 

Encouragement à la gérance en agriculture
Des pratiques agricoles responsables aident à paver la voie pour une

utilisation écologique des terres dans le bassin de Georgia. Le projet

Greenfields est un exemple d’un partenariat fructueux entre le secteur

agricole et la conservation de la faune. Géré par le Delta Farmland and

Wildlife Trust, ce programme tente de fournir d’importantes sources

d’alimentation aux oiseaux migrateurs et à la sauvagine résidante sur
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une grande superficie en offrant des incitatifs pour la production de

plantes couvre-sol d’hiver — habituellement, une céréale comme le blé

d’automne et le seigle d’hiver. Avec ces sources d’aliments essentielles

dispersées sur de grandes terres cultivées, les fermes individuelles ne

souffriront pas d’une utilisation intensive en hiver par les oiseaux. On

pourra ainsi s’assurer qu’il y aura suffisamment d’aliments de fourrage

pour les oiseaux migrateurs, alors que toute plante couvre-sol laissée

sur place peut être utilisée par l’agriculteur comme engrais vert pour

améliorer l’état du sol.

Rétablissement de la truite arc-en-ciel
La présence d’une population saine de truites arc-en-ciel sauvages est un

indicateur clé de la santé du bassin hydrographique dans le bassin de

Georgia. La truite arc-en-ciel représente une partie vitale du profil

historique et actuel de bien des réseaux fluviatiles importants situés le

long du bassin du Fraser et sur la côte est de l’île de Vancouver. Pour bien

des pêcheurs à la ligne, la prise d’une truite arc-en-ciel est l’expérience

de pêche ultime. Mais le développement urbain et la construction

d’autoroutes, conjugués aux impacts des pratiques de la foresterie et

d’autres industries, ont grandement perturbé les aires de fraye et

d’élevage dont dépend la truite arc-en-ciel pour sa survie. Les études

indiquent que 51 des 55 stocks de truite arc-en-ciel anadrome de la

remonte d’hiver ont décliné jusqu’à atteindre des niveaux très bas, peut-

être au point de disparaître à l’échelle régionale.

Grâce à une initiative de l’IEBG, l’équipe pour le rétablissement de la

truite arc-en-ciel dans le bassin de Georgia a mis au point une stratégie à

long terme afin de renverser le déclin des stocks de truite arc-en-ciel.

Cette initiative prévoit l’établissement d’un réseau d’habitats qui

améliorera le succès de la reproduction, et la gestion de populations

viables dans l’avenir. Des habitats fluviatiles sont également réaménagés

grâce à l’utilisation d’engrais à libération lente et par la protection

contre les développements futurs. Les tendances relatives aux stocks

feront l’objet d’un suivi et les résultats des recherches serviront à

appuyer l’initiative.

Protection des mammifères marins
Les mammifères marins jouent un rôle vital dans l’écosystème du

bassin de Georgia. Non seulement sont-ils la clé de voûte du réseau

trophique marin, mais ils ajoutent également une valeur considérable 

à l’industrie de l’observation de la faune et du tourisme en mer.

Toutefois, cette demande accrue d’interactions par les humains cause

aussi des problèmes. Les pressions exercées par les activités humaines

peuvent nuire au succès de reproduction et accroître les impacts sur

l’habitat et les ressources alimentaires sur les créatures mêmes que 

les humains veulent observer.

Dans le cadre du Programme de conservation et de gérance de l’habitat 

et de l’IEBG, un projet axé sur la préservation des mammifères marins 

a été mis en oeuvre. Avec la diffusion externe et l’éducation, conjuguées 

au suivi de l’écotourisme récréatif et commercial dans le bassin, ce

programme fait la promotion de méthodes moins perturbatrices pour

l’observation des animaux sauvages, par exemple, en respectant des

distances précises dans l’observation des baleines en mer, et l’observation 

des phoques, lions de mer et otaries sur les rives, ainsi que des

restrictions sur le temps d’observation par navire par secteur

d’observation.

Un résultat important de ce projet a été la création d’un partenariat

transfrontalier. Ainsi, le Canada et les États-Unis ont adopté une

approche similaire pour l’observation des mammifères marins.

ÉTUDE DES STRESS IMPOSÉS AUX ESPÈCES 
ET À LEURS HABITATS
En répertoriant les stress qui pèsent sur nos écosystèmes, nous pouvons

ensuite promouvoir des méthodes pour les gérer, les diminuer et, si

possible, les éliminer. Avec le grand nombre d’espèces qui sont

maintenant en péril dans le bassin de Georgia, nous devons
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étudier les pressions exercées sur les espèces et les communautés

végétales et les raisons expliquant le déclin de ces populations. Nous

devons déterminer les activités et les pratiques qui sont en cause, et

travailler à atténuer les dommages ou à renverser la situation. Il nous 

faut également répertorier les habitats rares et ayant une grande

importance sur le plan écologique, car ils sont souvent les plus

vulnérables aux effets des activités humaines. Cette information peut 

alors être appliquée à la prise des décisions touchant l’utilisation des 

terres en vue de réduire ces stress. 

Influence sur les décisions relatives à l’utilisation des terres
Pour conserver et protéger la biodiversité du bassin de Georgia, les

décisions relatives à l’utilisation des terres doivent reposer sur une

connaissance approfondie de nos habitats et espèces indigènes. L’une des

initiatives parrainées par l’IEBG concernant la question de l’utilisation

des terres est l’Inventaire et la cartographie des habitats fragiles (SHIM).

Piloté par les collectivités du bassin de Georgia, le SHIM est axé 

sur la cartographie des écosystèmes aquatiques dans les bassins

hydrographiques, fournissant des données détaillées sur les habitats de

poissons, qui peuvent être utilisées par les décideurs dans les domaines 

de la planification de l’aménagement du territoire et de la restauration de

l’habitat. En dressant la liste des caractéristiques d’un cours d’eau ou

d’un ruisseau en particulier, le SHIM applique l’information à la prise de

décisions judicieuses en matière d’utilisation des terres, qui contribuent 

à préserver l’habitat dans les bassins hydrographiques.

Est de l’île de Vancouver – Perte d’écosystèmes fragiles dans les îles Gulf (1990-2002)

Terres humides  1.7%

Écosystèmes fragiles 7.9%

Zones à végétation clairsemée <0.1%
Boisés 0.6%

Vieilles forêts 2.6%
Zones riveraines 1.6%

Zones terrestres à couverture herbacée 1.0%
Falaise côtières  0.3%

Paysages modifiés 92.1%

100%
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L’un des programmes parmi les plus importants peut-être influant sur

les décideurs en matière d’aménagement des terres est l’Inventaire des

écosystèmes fragiles (IEF). Ce programme a produit un répertoire des

derniers écosystèmes terrestres rares ou relativement non perturbés

dans la région côtière appelée Sunshine Coast et sur la côte est de l’île

de Vancouver, qui inclut également les îles Gulf. Dans une étude sur

l’Est de l’île de Vancouver et les îles Gulf, sept types d’écosystèmes ont

été répertoriés et cartographiés au moyen de l’interprétation de photos

aériennes et de visites sélectives sur le terrain. Ces écosystèmes

comprennent les vieilles forêts, les écosystèmes de zones humides et

de zones ripariennes, les boisés, les falaises/dunes/flèches côtières et 

les prairies indigènes ainsi que les écosystèmes à couverture herbacée.

Cette étude de l’IEF montre combien la superficie résiduelle de certains

écosystèmes est limitée. Des statistiques datant du milieu des

années 1990 révèlent que sur plus de 4 000 kilomètres carrés, il ne

reste que 7,9 % d’écosystèmes naturels. Et des études récentes

montrent que de ce petit pourcentage, 4 % de la superficie (soit

1 300 hectares) du secteur cartographié dans les années 1990 étaient

retranchés en 2002. Le développement urbain et rural et la mise en

valeur des ressources ont eu des répercussions directes sur ces

écosystèmes, conjugués à la fragmentation et à la présence d’espèces

introduites. La compilation des résultats de l’inventaire relatif à la

Sunshine Coast sera terminée en 2004. 

L’information recueillie dans l’IEF a pour but de servir aux planificateurs

de l’aménagement des terres afin qu’ils tiennent compte des impacts

que les développements futurs peuvent avoir sur la flore et la faune

d’une région en particulier. Pour faciliter ce travail, un guide de la

conservation (Conservation Manual) a été préparé. Il offre aux dirigeants

gouvernementaux, aux planificateurs et aux autres promoteurs clés des

recommandations sur la façon de réduire les impacts négatifs liés aux

écosystèmes en question. Une évaluation de l’utilisation des données de

l’IEF par les décideurs en matière d’aménagement du territoire,

terminée en 2003, a montré que les quatre districts régionaux et

certaines municipalités de la zone inventoriée dans l’île de Vancouver

ont intégré les données de l’Inventaire dans leurs plans d’urbanisme

officiels et dans le processus d’attribution de permis d’aménagement.

Les résultats de l’IEF sont également utilisés pour déterminer les

secteurs prioritaires en matière de protection dans les règlements

municipaux, que ce soit par voie d’acquisition ou d’engagements.

Sensibilisation à la biodiversité
Même les zones les plus densément urbanisées renferment encore un

certain degré de biodiversité. Les parcs, les forêts urbaines et les ravins

procurent un refuge et un habitat à une variété d’animaux et de plantes.

La sauvagine utilise les terres humides, les champs cultivés, les berges

de grandes rivières, les cours d’eau et des secteurs d’eau libre comme 

les lacs et les étangs. Des étangs d’arrière-cour et des bassins saisonniers

sont utilisés comme aires de reproduction par des espèces comme les 
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rainettes (aussi appelées grenouilles d’arbre). Dans le bassin de Georgia,

notre paysage est d’une grande richesse écologique — que ce soit dans

les petites ou grandes villes, et dans les régions rurales aussi. Ces

écosystèmes diversifiés et productifs sont essentiels à la santé et à la

viabilité de la région.

L’IEBG a contribué à l’élaboration d’une stratégie de conservation de la

biodiversité pour le district régional du Grand Vancouver (GVRD).

Ensemble, les partenaires du projet ont convenu d’une vision commune

de la région, où la valeur de la biodiversité est reconnue et préservée

grâce à des écosystèmes en santé et productifs. Cette stratégie prévoit

l’évaluation de la diversité biologique dans le Lower Mainland et

l’établissement de mesures de gestion et de cibles concertées en vue de

préserver et de renforcer la biodiversité à l’échelle régionale dans un

contexte présentant diverses considérations écologiques, économiques et

sociales. Elle sera également élargie afin de servir dans d’autres secteurs

du bassin de Georgia.

Examen des stress imposés à la faune
Peu d’endroits dans le monde peuvent se comparer au bassin de

Georgia en fait de nombre et de diversité des oiseaux aquatiques vivant 

le long de ses rivages. Plus de 75 espèces d’oiseaux utilisent les estuaires 

et les habitats marins de la région, surtout durant l’hiver. Le bassin

abrite la population d’oiseaux aquatiques la plus importante du Canada

qui passent l’hiver ici, mais les activités et les développements humains le 

long des rives ont détruit des habitats importants, et la pollution de l’eau

suscite bien des inquiétudes.

Pour mieux connaître les oiseaux aquatiques qui utilisent des sites dans

le bassin de Georgia, on a amorcé une étude sur les oiseaux aquatiques

des habitats côtiers afin de documenter et d’examiner les populations de

diverses espèces. Les chercheurs utilisent l’information recueillie par des

bénévoles pour dégager des tendances dans les populations d’oiseaux

aquatiques et pour étudier les effets que les changements dans l’habitat

ont sur ces oiseaux. D’autres études entreprises par le Service canadien

de la faune traitent des effets de la pollution sur les oiseaux et les

amphibiens et visent à répertorier, à surveiller et à réduire les menaces

qui pèsent sur les espèces sauvages, ainsi qu’à tirer des conclusions sur

la santé globale du bassin.

Surveillance des effets de la pollution sur les oiseaux

La surveillance des concentrations de contaminants chez les oiseaux

aquatiques peut contribuer à améliorer notre connaissance des

répercussions des habitats contaminés sur ces espèces. On a examiné 

un certain nombre d’espèces d’oiseaux représentant diverses chaînes

trophiques et voies d’exposition afin de déterminer le niveau d’exposition

à certains contaminants et leur incidence. En étudiant ces différentes

espèces, on peut faire certaines déductions quant à l’effet des contaminants

sur la santé générale de l’écosystème du bassin de Georgia et de toutes

les créatures qui vivent dans la région, y compris les humains.

Concentrations de dioxines chez le grand héron dans le bassin de Georgia
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Une espèce d’oiseau qui a suscité une attention spéciale est le grand

héron. La plupart des oiseaux de cette espèce en Colombie-Britannique

vivent à l’année longue dans le bassin de Georgia. Il est important de

préserver ses habitats et de diminuer son exposition à la pollution.

Des études sur les concentrations de biphényles polychlorés (BPC) et

de dichlorodiphényl-dichloroéthylène (DDE) dans les oeufs de grands

hérons d’une colonie vivant près de l’Université de la Colombie-Britannique

(UBC) indiquent qu’entre 1977 et 2000, les concentrations de ces

pesticides ont fortement diminué. Des études similaires portant sur les

dioxines et les furannes dans des oeufs prélevés entre 1983 et 2000

indiquent que les taux de polluants dominants ont grandement diminué

au début des années 1990, après que les usines de pâte à papier ont

restreint l’utilisation du blanchiment au chlore et de produits à base de

chlorophénols pour la préservation du bois et la prévention de la tache

de sève. Toutefois, les concentrations de produits chimiques résultant de

produits ignifuges (ajoutés à bon nombre de produits commerciaux)

ont grimpé, étant multipliées par un facteur de près de 200 entre

1982 et 2000. 

Des organismes gouvernementaux, les producteurs locaux et divers

groupes d’intérêts travaillent de concert afin de mettre au point des

solutions de rechange aux insecticides qui présentent un danger pour les

oiseaux de proie, comme le pygargue à tête blanche, la buse à queue

rousse, le grand-duc d’Amérique, la buse pattue et le busard Saint-Martin.

Des études ont permis de constater que des oiseaux aquatiques qui sont

importants dans le régime des oiseaux de proie, et des oiseaux de proie

proprement dits, sont empoisonnés par des insecticides utilisés en

agriculture. Des sept insecticides en cause, deux ont été retirés du

marché local, et deux autres ne sont plus produits par le fabricant.

Parallèlement, des stratégies de lutte antiparasitaire sont mises au point,

qui aideront les agriculteurs à réduire les risques pour la santé des

animaux sauvages.

Le cincle d’Amérique est une espèce clé pour la surveillance de la santé de

l’eau douce des cours d’eau dans les forêts subalpines. Des études menées

conjointement par des chercheurs gouvernementaux et universitaires

portant sur la biologie de base des populations résidantes et migratrices de

cincle d’Amérique vivant le long du bassin hydrographique de la rivière

Chilliwack laissent penser que les concentrations de BPC étaient beaucoup

plus élevées chez les cincles résidants que chez les individus migrateurs.

Les cincles résidants se nourrissent de petits poissons le long du principal

cours d’eau, tandis que les cincles migrateurs remontent les ruisseaux

durant la saison de reproduction et consomment principalement des

invertébrés benthiques.

Surveillance des effets de la pollution sur les amphibiens

Des études effectuées sur la salamandre foncée et la grenouille du Nord à

pattes rouges dans la prairie de Sumas, dans la vallée du Fraser, montrent

que ces espèces ont un taux de succès de la reproduction beaucoup plus

faible que prévu. De fait, la grenouille du Nord à pattes rouges figure sur

la liste bleue de la Colombie-Britannique et sur la liste des espèces

préoccupantes du Comité sur la situation des espèces en péril au Canada

(COSEPAC).

Il existe un certain nombre de possibilités qui peuvent expliquer ce faible

taux de succès de la reproduction. Ce pourrait être le résultat de la

dissolution de pesticides dans les eaux de ruissellement provenant des

fermes environnantes, ou de l’ammoniac provenant des engrais et des

déchets d’animaux. Certains de ces composés peuvent contenir des

produits chimiques qui interagissent avec le système endocrinien et sont

souvent appelés perturbateurs du système endocrinien (PSE). Comme

le système endocrinien joue un rôle déterminant dans les processus

normaux de la croissance, du développement et de la reproduction chez

les humains et les animaux, même de faibles perturbations causées par

les PSE peuvent avoir des répercussions importantes et de longue durée. 

La dégradation de la qualité de l’eau a été liée à un taux réduit de succès

de la reproduction chez ces amphibiens. Comme ces amphibiens passent

32

H A B I T A T  E T  E S P È C E S

Pygargue à tête blanche

En
vi

ro
nm

en
t 

C
an

ad
a

Cincle d’Amérique

D
an

 K
rc

hn
er



par un stade aquatique durant leur cycle biologique, ils sont extrêmement

vulnérables aux variations dans les conditions de l’eau.

Le faible taux de succès de reproduction peut aussi être lié aux variations

survenues dans l’habitat naturel, plus spécialement au nombre plus

restreint de terres humides et de zones connexes disponibles en saison de

reproduction et d’élevage des petits, comparativement à ce qu’il y avait

auparavant dans cet environnement en grande partie consacré à

l’agriculture. Cependant, que ce faible taux de reproduction soit imputable

à une mauvaise qualité de l’eau ou à une perte ou dégradation de

l’habitat, il est clair qu’une eau propre est essentielle pour rétablir les

densités de population de ces espèces à leur niveau antérieur ou presque.

Étude des habitats 

Un certain nombre de projets interreliés permettent de mieux connaître

la situation de diverses espèces dans le bassin de Georgia. Comme les

zones ripariennes sont essentielles aux activités saisonnières de divers

oiseaux, en particulier des oiseaux chanteurs, l’étude des caractéristiques

de ces habitats et de la façon dont les oiseaux chanteurs les utilisent peut

nous aider à comprendre comment la perte de zones riveraines peut

nuire au cycle biologique d’oiseaux qui dépendent de ces habitats.

Les champs cultivés ont une importance vitale pour satisfaire les besoins

des oiseaux migrateurs et résidants dans le bassin de Georgia. Les

haies-clôtures entre les champs agricoles, plus particulièrement,

représentent un habitat important pour certaines espèces en milieu

agricole. Malheureusement, ces habitats vitaux sont en diminution à

cause de la superficie de plus en plus grande des champs et de la

conversion des terres agricoles pour les fins de la culture industrielle

et/ou d’autres méthodes non basées sur la couche arable.

Suivi des populations

Une autre étude traitait des tendances dans les populations d’oiseaux qui

utilisent l’écosystème résiduel de chênes de Garry dans le Sud-est de l’île

de Vancouver. Les résultats de cette recherche indiquent un déclin des

populations nicheuses depuis les années 1970 chez 63 % des oiseaux

étudiés, y compris le chardonneret jaune, la mésange à dos marron et le

troglodyte mignon. Cette baisse peut être attribuée à l’expansion urbaine,

qui a causé la perte d’habitats de reproduction. Cependant, le nombre de

chardonnerets jaunes, de geais de Stellar (geais bleus) et de pics

flamboyants résidants a augmenté grâce à l’installation de mangeoires

d’oiseaux en zone urbaine.

Un autre projet de surveillance portait sur le cygne trompette. Étant

donné qu’un fort pourcentage de la population mondiale de cygnes

trompettes hiverne sur la côte de la Colombie-Britannique, cette

espèce fait l’objet d’un suivi des tendances relatives à la population et

des habitats qu’elle fréquente. Des études aériennes ont révélé une

hausse importante du nombre de cygnes trompettes à cet endroit

entre 1996 et 1999.

Tendances dans les populations de cygne trompette sur la côte du Pacifique en été 
(Alaska/Yukon/Nord-ouest de la Colombie-Britannique) et populations du Sud de la côte de la C.-B. et du Fraser en hiver
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Assainissement de l’eau pour 
le maintien d’un écosystème vigoureux

L’eau est un élément vital pour toutes les créatures vivantes. De nombreuses activités humaines dépendent de l’eau, tout comme le bien-être des

animaux, des oiseaux, des poissons et des plantes. Mais pour assurer un bon fonctionnement de notre écosystème, nous devons garder nos eaux

propres et améliorer la qualité globale de l’eau. 

Pour y arriver, l’IEBG s’est employé à éliminer et à prévenir la pollution dans le bassin de Georgia. En protégeant nos eaux de la pollution par des

sources diffuses, en établissant des processus de gestion des déchets liquides, des eaux pluviales et de l’agriculture, en exerçant un suivi des

bassins hydrographiques et en travaillant au rétablissement des zones coquillières, nous pouvons prévenir et réduire les dommages causés à

l’écosystème aquatique. Par l’établissement de partenariats, l’éducation des personnes et l’incitation à l’intendance relative aux problèmes de

qualité de l’eau, nous avons réussi à progresser dans la poursuite de cet objectif.

COMPRÉHENSION DES ÉCOSYSTÈMES AQUATIQUES ET DE LA POLLUTION
Les écosystèmes aquatiques constituent un complexe dynamique de plantes, d’animaux et de micro-organismes, qui interagissent avec leur milieu non

vivant, donnant lieu à un système fonctionnel. Les rivières et autres cours d’eau, les lacs et réservoirs, les étangs et estuaires, les aquifères de la

subsurface et les eaux côtières sont tous reliés par le biais du cycle hydrologique et biologique. La pollution de sources ponctuelles ou diffuses peut nuire

aux processus hydrologiques et biologiques d’un écosystème aquatique. Parmi les

sources ponctuelles, mentionnons les sources visibles, confinées et séparées

comme les rejets industriels d’effluents à la sortie de l’émissaire et d’eaux d’égout.

Les sources diffuses sont subtiles, graduelles et cumulatives et comprennent les

eaux de ruissellement qui s’écoulent sur les terres cultivées et dans les rues des

villes, et les systèmes d’égout individuels qui sont défectueux. Les surplus d’engrais 

et de pesticides des jardins ainsi que les déchets d’animaux familiers peuvent

aussi contribuer à la pollution diffuse, comme le dépôt de polluants atmosphériques

sur la terre et dans l’eau.

L’eau pure

« Il est encourageant de voir que des progrès substantiels

sont faits en vue de la protection et de l’amélioration de la

santé des écosystèmes aquatiques et du bien-être des

humains dans le bassin de Georgia. » [Traduction libre]

—Del Haylock, directeur général, 
BC Water and Waste Association
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On peut définir une eau pure en fonction des recommandations pour la

qualité de l’eau pour des substances précises et des utilisations

particulières de l’eau. L’eau polluée peut transporter des organismes

pathogènes, entraver le mécanisme de reproduction chez certaines

espèces, et perturber des activités récréatives et commerciales importantes

comme la récolte de mollusques et de crustacés. Pour gérer et éviter des

impacts de ce genre, nous devons répertorier toutes les sources

potentielles de pollution et comparer constamment la qualité de l’eau aux

recommandations applicables. En reconnaissant que la terre est utilisée à

de multiples fins, une gestion intégrée des terres peut nous aider à mettre

en valeur et à utiliser la terre d’une façon qui préservera la qualité de l’eau

et le fonctionnement de l’écosystème aquatique.

BILAN DES PRODUITS CHIMIQUES DANS NOTRE
ENVIRONNEMENT

Profils, charges et options de gestion des produits chimiques 
Pour en savoir davantage sur les polluants dans les eaux du bassin de

Georgia, un groupe de travail multipartite sur les substances toxiques a 

répertorié 44 substances préoccupantes. Des projets ont été entrepris afin

d’estimer les sources, les rejets et les charges de ces substances dans les

eaux usées pour la période de 1990 à 1998 (pour laquelle on dispose

d’informations adéquates). On a également recueilli de l’information sur

les options de gestion de ces substances toxiques.

Des profils des caractéristiques chimiques ont été élaborés pour 20 de

ces substances — ou de leur classe respective — notamment les esters

phtaliques, organo-étains, alkylphénols et éthoxylates, hydrocarbures

aromatiques polycycliques (HAP), biphényles polychlorés (BPC), chlorure

de didécyldiméthylammonium (DDAC), 3-iodo-2-propyl-butylcarbamate

(IPBC), atrazine, endosulfan, éthers diphényliques chlorés (CDPE),

éthers diphényliques polybromés, hexachlorobenzène, cadmium,

mercure, chrome, zinc, nickel, cuivre, manganèse, argent, sodium,

produits d’extraction du bois, produits pharmaceutiques et nutriments

azotés. Ces profils sont axés sur les sources des substances, leurs

concentrations dans l’environnement, leurs usages et tout règlement

régissant leur utilisation.
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Certains indicateurs nous montrent que notre eau est polluée. Dans la région du

bassin de Georgia et de Puget Sound, les POP chez le phoque commun sont un

indicateur d’un écosystème dégradé. Les POP résistent à la biodégradation et

s’accumulent dans la chaîne alimentaire. Comme le phoque commun se nourrit

d’une variété de poissons et d’invertébrés, il est proche du sommet du réseau

trophique et est donc exposé à un certain nombre de POP. L’analyse des

concentrations de POP chez le phoque commun peut nous en révéler beaucoup

sur les teneurs en  POP de l’écosystème tout entier et indiquer les risques possibles

pour les humains et les autres animaux qui consomment de grandes quantités de

poisson. À partir de ces études, on peut déterminer si les contrôles sur l’utilisation

des POP sont efficaces, et mettre au point des stratégies visant à empêcher toute

autre contamination du réseau trophique marin. Les dioxines et les furannes sont

des exemples de POP trouvés chez le phoque commun, tout comme les BPC.

Source : Rapport sur les indicateurs écosystémiques de la région du bassin de Georgia et de Puget Sound

Dioxines et furannes, exemples de POP trouvés 
chez le phoque commun

I N D I C AT E U R  D E  P O L L U A N T S  O R G A N I Q U E S  P E R S I S TA N T S  C H E Z  L E  P H O Q U E  C O M M U N



L’analyse des données sur les charges montrent que la plupart des

HAP et bien des métaux lourds qui s’insinuent dans nos eaux peuvent

provenir des eaux de pluie, tandis que les stations d’épuration des eaux

municipales ont apparemment contribué à l’apport de la plus grande

partie de l’ammoniaque, du cuivre et des phénols. La quantité de

composés organiques chlorés dans les effluents d’usines de pâte à

papier, le plomb des stations d’épuration des eaux usées municipales,

et le chlore résiduel de l’industrie des produits chimiques ont diminué

considérablement.

La réduction des charges de produits chimiques toxiques qui peuvent

causer des dommages à l’environnement représente un pas important

dans le maintien d’un écosystème en santé. Ainsi, les profils élaborés,

les données sur les charges, les lacunes répertoriées au chapitre des

données et les options de gestion possibles contribueront tous à

orienter les mesures ultérieures. Les options de gestion pourraient

être axées sur les sources diffuses comme les eaux de ruissellement

provenant des terres agricoles et les eaux de pluie des zones urbaines,

ainsi que sur les rejets dans les égouts sanitaires des effluents de

petites et moyennes entreprises, et elles pourraient suivre une

approche fondée sur la prévention de la pollution pour l’ensemble du

bassin hydrographique.

Ventes de pesticides
Pour dégager les tendances relatives aux ventes et à l’utilisation de

pesticides en Colombie-Britannique, on a mené des inventaires

périodiques depuis 1991. En 1999, on a mesuré à nouveau les ventes de

ces produits. Les services d’entretien paysager dans le Lower Mainland

ont réduit de 40 % leur utilisation de pesticides durant les années 1990,

ce qui laisse supposer une augmentation du recours aux pratiques de

lutte antiparasitaire intégrée (LAI). Les quantités mesurables de

pesticides vendus dans le bassin seront utilisées conjointement avec les

profils de toxicité pour aider à l’élaboration de stratégies de gestion.

Dans un autre projet, le BC Agricultural Council a coordonné la collecte et

l’élimination en toute sécurité de pesticides périmés et excédentaires,

réduisant les quantités utilisées de 32 000 kg dans la vallée du Fraser, et

de 23 000 kg dans l’île de Vancouver.
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Tendances relatives aux ventes de pesticides : les cinq principaux ingrédients 
actifs des pesticides vendus dans le bassin en 1999

Diminution des concentrations de composés organiques chlorés (dioxines et furannes) 
provenant des usines de pâte du bassin de Georgia
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Ingrédient actif Quantité (kg) Pourcentage du total

Glyphosate-isopropylamine 70,494 14.0

Huiles minérales (herbicide ou régulateur de la croissance des plantes) 35,260 7.0

Mancozeb 27,882 5.5

Formaldéhyde 25,492 5.0

Chlorthalonil 23,674 4.7

Source : Environnement Canada



PROTECTION ET SURVEILLANCE 
DES ÉCOSYSTÈMES AQUATIQUES
L’IEBG a permis l’examen de nombreuses facettes de la protection et de

la surveillance de nos eaux. Des mesures efficaces sont nécessaires pour

gérer les eaux pluviales dans les zones urbaines, tandis que les secteurs

ruraux doivent utiliser des pratiques agricoles responsables afin

d’empêcher la lixiviation des produits chimiques dangereux dans le sol

ou leur ruissellement jusque dans les plans d’eau. Une gestion avancée

des déchets liquides est aussi essentielle pour assurer la qualité de l’eau

dans le bassin de Georgia. Grâce à une sensibilisation, à des partenariats

et à des actions concrètes, nous tentons d’atteindre ces objectifs et de

mettre en oeuvre des stratégies efficaces pour l’avenir.

Gestion des eaux pluviales urbaines
L’une des plus grandes menaces qui planent sur nos bassins

hydrographiques est la pollution urbaine de sources diffuses. Les

déversements de carburant, les fuites de produits pétroliers, le savon

utilisé pour le lavage des véhicules ainsi que les herbicides et pesticides

entrent tous dans cette catégorie. Ces substances potentiellement

toxiques peuvent pénétrer dans les conduites d’égout pluvial ou faire 

leur chemin directement dans les cours d’eau locaux, polluant l’eau et

mettant en danger les plantes, les poissons et les animaux, qui sont

tous des éléments vitaux de notre écosystème. 

Les bassins hydrographiques subissent également les répercussions

du développement traditionnel, car les zones imperméables comme

les surfaces pavées n’absorbent pas l’eau de pluie, et le ruissellement

subséquent peut dégrader nos eaux par l’érosion, l’inondation et la

pollution. Cependant, lorsqu’elles sont gérées adéquatement, les eaux

de ruissellement, ou eaux de pluie, représentent une ressource vitale

tant sur le plan économique qu’écologique. Comme la sensibilisation

et l’éducation sont des facteurs clés de la gestion du problème lié à la

pollution par des sources diffuses, un guide de la gestion des eaux de

pluie (Stormwater Management Planning Guidebook) a été préparé dans

le but d’informer les dirigeants des administrations locales concernant les

défis qui se posent présentement dans la gestion des eaux pluviales et les

solutions possibles. On y traite notamment des meilleures pratiques de

gestion (MPG) visant à améliorer la capacité d’une collectivité de gérer ses

eaux pluviales, l’accent étant placé sur la réduction des quantités d’eaux de

pluie à la source. Disponible sur l’Internet, ce guide a été présenté à des

colloques et à des ateliers.

Le district régional de la Capitale (CRD) à Victoria a mis au point des codes

de pratique spéciaux pour six secteurs du commerce et des services, en vue

de réduire la pollution de l’eau et d’améliorer la qualité des eaux de pluie.

Ces codes de pratiques pour les services dentaires, le nettoyage à sec, la

photographie, la réparation de véhicules, les lave-autos et les services

alimentaires ont été préparés aux termes du règlement municipal sur les

eaux de pluie et du règlement sur l’utilisation des égouts afin de réduire, et

éventuellement de prévenir, la pollution du bassin hydrographique local.

Un autre projet réalisé dans le bassin hydrographique du ruisseau Byrne à

Burnaby vise à réduire les polluants des eaux de pluie à la source au moyen

de l’inspection des entreprises dans le secteur et de l’éducation de leurs

propriétaires et gestionnaires ainsi que de la collectivité locale concernant

l’histoire et l’écologie du ruisseau Byrne et les impacts que la pollution a eus

sur lui. La surveillance de la qualité de l’eau était un volet important de ce

programme, car l’établissement du lien entre des contaminants précis avec

certaines entreprises est une étape clé de la réduction de la pollution.

Dans la région du détroit de Baynes, la menace d’une pollution provenant

de sources diffuses qui pèse sur l’eau et les secteurs coquilliers locaux a

incité à la mise sur pied d’un programme de gérance communautaire et

d’autres initiatives connexes. Visant comme but ultime le rétablissement

des secteurs coquilliers, un groupe de travail a exercé un suivi des eaux

marines dans le port de Comox, tandis qu’un autre a fait la cartographie

SIG des sources de pollution diffuses dans le détroit de Baynes. Un

troisième groupe a surveillé les rejets des égouts pluviaux dans le détroit,

comparant les numérations de coliformes fécaux à celles qui ont été

effectuées avant l’élimination des jonctions fautives dans le réseau d’égout.
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Gestion et pratiques agricoles 
Des pratiques agricoles responsables sont la clé de la réduction de la

contamination de l’eau. Un aspect de ce domaine comprend le suivi de

l’évolution des profils d’utilisation des terres. Dans la vallée du Fraser,

Agriculture et Agroalimentaire Canada, avec le soutien de l’IEBG, a

travaillé à l’élaboration d’un inventaire SIG des exploitations agricoles en

numérisant les limites des champs et en accumulant des données sur

l’utilisation des terres et les cultures dans des secteurs clés comme

Chilliwack, où des études de suivi étaient déjà en cours. Ce travail appuie 

la LAI et un système d’évaluation des dangers qui prévoit les dommages

aux cultures causés par des vers fil de fer. Il appuie également les

recherches en cours visant la mise au point de nouvelles méthodes de

gestion de ces ravageurs afin de réduire la dépendance aux pesticides.

Un certain nombre de polluants dans les eaux de ruissellement agricoles 

et urbaines ont été désignés comme pouvant avoir des effets négatifs

potentiels sur la reproduction et causer des problèmes de croissance ou

des anomalies congénitales chez des organismes aquatiques. Parmi les

contaminants en cause, mentionnons les HAP, pesticides, métaux 

lourds et stérols (hormones, par exemple). Nous avons appris que la

concentration de plusieurs stérols d’origine naturelle et synthétique a

augmenté dans l’eau de drainage en tuiles en provenance de fumier (de

bovins et de porcs) épandu sur les champs comparativement aux sols 

non traités. L’importance environnementale de ces substances nécessite

des études plus poussées. Dans une autre étude menée conjointement

avec Agriculture et Agroalimentaire Canada, l’aération du sol a été

évaluée sur des parcelles témoins comme étant une MPG possible

afin de réduire le ruissellement potentiel des pâturages sur lesquels il y 

a eu épandage de fumier à l’automne. L’aération des sols a réduit

d’environ 70 % les pertes globales de solides en suspension à la fin 

de l’automne et en hiver, et les pertes de nutriments dans des

proportions similaires.

Certaines nappes d’eaux souterraines dans le bassin sont contaminées

par des nitrates, l’aquifère d’Abbotsford dans la vallée du Fraser étant un

exemple patent. Environnement Canada a mené un programme de

surveillance à long terme des eaux souterraines de l’aquifère. Plus

particulièrement, le Raspberry Industry Development Council a relevé le 

défi et s’est attaqué aux problèmes de gestion des nutriments chez les

producteurs de framboises au-dessus de l’aquifère. Avec le soutien de

l’IEBG et d’autres groupes, on a analysé les concentrations de nitrates

dans les sols en automne afin de déterminer les champs à problème et
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d’aider les producteurs à modifier leurs pratiques. Le Raspberry Council a

aussi préparé et distribué une série de bulletins sur les nutriments en

anglais et en punjabi, ainsi qu’une affiche sur la gestion des nutriments,

afin de sensibiliser davantage les producteurs à la question. La culture de

plantes de couverture, une des MPG permettant d’enlever des nutriments

après la récolte, a augmenté, passant de 24 % en 2000 à 51 % en 2001.

Le transport du fumier loin de l’aquifère d’Abbotsford représente l’une des

principales stratégies pour s’attaquer au problème de la contamination par

les nitrates. Très tôt, l’IEBG a aidé un groupe d’élevage écologique de

volaille (Sustainable Poultry Farming Group) dans la gestion du fumier de

poule. Les quantités de fumier transportées vers des marchés éloignés

de l’aquifère ont augmenté, partant de 16 000 mètres cubes en

1998-1999 pour atteindre 27 000 mètres cubes en 2001-2002.

L’enlèvement du fumier pour le transporter là où on en a besoin, comme 

à Delta et à Merritt, permet de diminuer le risque de pollution par des

sources diffuses. Toutefois, il reste un défi à long terme à relever dans la

vallée du Fraser, comme le prouve l’augmentation de 80 % dans l’élevage

du poulet entre 1991 et 2001.

Gestion des déchets liquides
Depuis les dix dernières années, il y a une sensibilisation croissante aux

défectuosités des systèmes individuels d’évacuation des eaux d’égout dans

toute la province, suscitant des inquiétudes en matière d’environnement

et de santé publique. Les systèmes d’égout individuels représentent l’un

des aspects les plus négligés de la planification de la gestion des déchets

liquides, les défectuosités et autres anomalies résultant habituellement

d’une conception déficiente ou d’un entretien inadéquat. Pour combler

ces lacunes, des recommandations sur l’épuration des eaux usées ont

été préparées pour les investigations et évaluations sur le terrain, pour

les buttes d’adsorption hors sol, pour la distribution sous pression et les

problèmes liés à un climat froid. Une trousse d’outils visant à servir de

guide pour les programmes de gestion des réseaux d’égout individuels a

également été mise au point, et des cours de formation sont offerts par le

Westcoast On-site Wastewater Training Centre, à la Royal Roads University.

Gestion des biosolides

Un aspect important de la gestion des déchets liquides est l’élimination

des biosolides (boues d’épuration) produits par les stations d’épuration des

eaux usées du bassin de Georgia. Au cours d’un inventaire et d’une étude

de caractérisation portant sur le mercure, les dioxines et les furannes

(PCDD/PCDF) dans les biosolides, on a estimé

que 24 200 tonnes sèches de biosolides ont

été produites dans le bassin de Georgia en 1998.

Quatre-vingt-dix-sept pour cent de ces déchets ont été soit recyclés, soit

mis en dépôt. Les concentrations de PCDD/PCDF mesurées au cours de

cette étude étaient toutes inférieures à la limite de 100 picogrammes

(pg) par gramme d’équivalent toxique international (I-TEQ) fixée pour

les biosolides et utilisée comme seuil de référence en Allemagne et

ailleurs. Cette étude a aussi permis de constater que bien que la

teneur en mercure ait varié d’une station d’épuration à l’autre, les

résultats ont montré un déclin des concentrations aux stations

d’épuration dont les dossiers d’archives sont détaillés.

Pour améliorer la gestion des biosolides, plusieurs programmes

ont été mis en œuvre et des directives pour la réduction à la source de la

pollution liée aux eaux usées municipales ont été préparées, plus

précisément pour les substances contenant du mercure et des

PCDD/PCDF. On a aussi élaboré des cadres d’inventaire des sources de

contaminants et des stratégies recommandées pour la réduction des

apports, en plus de directives touchant l’épandage sur les terres,

complétant la réglementation provinciale sur le recyclage des matières

organiques, grâce auxquelles l’application de biosolides et de compost

pourra se faire sans générer de pollution et sans nuire à la santé

publique. Ces directives sont fondées sur les « utilisations bénéfiques »

de la matière organique gérée — selon lesquelles la gestion de ces

substances en tant que source de nutriments et non comme matière 

de rebut est plus appropriée.
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Un examen approfondi des ouvrages sur le sujet a été entrepris pour aider

les médecins des services de santé de la Colombie-Britannique à évaluer si

l’application de biosolides à divers types de terres agricoles entraînerait une

exposition accrue aux PCDD/PCDF. Aux concentrations de PCDD/PCDF

liées aux biosolides en C.-B., la hausse prévue des concentrations dans les

tissus végétaux serait minimale. L’examen a également permis de conclure

qu’il y a très peu de données disponibles pour l’évaluation de l’effet

prévisible des dioxines et des furannes dans les biosolides appliqués aux

terres agricoles sur le taux de contamination dans les tissus des animaux et

le lait de vache.

Gestion des eaux usées

La désinfection des eaux usées urbaines est souvent nécessaire pour

protéger la santé publique et les ressources en mollusques et crustacés.

Bien que d’autres types de désinfection comme le rayonnement

ultraviolet soient encouragées, on continuera d’utiliser la chloration

pendant encore quelque temps. Or, même des concentrations très

faibles de chlore résiduel peuvent être toxiques pour les organismes

aquatiques. Par conséquent, on a réalisé un examen approfondi des

méthodes les plus récentes de désinfection au chlore, de contrôle du

chlore résiduel, des produits chimiques et techniques de déchloration 

ainsi que de l’équipement connexe pour la chloration et la déchloration.

D’après les résultats de cette étude, des recommandations ont été faites,

fournissant des directives aux propriétaires et aux exploitants de

stations d’épuration des eaux usées.

L’IEBG a contribué à l’éducation du public concernant les dangers que

posent les eaux polluées pour l’industrie coquillière se trouve dans un

secteur du bassin de Georgia qui se trouve dans le détroit de Baynes, une

grande région ostréicole située en bordure des eaux intérieures, depuis l’île

Denman jusqu’à Comox. La baie Union, qui se trouve dans cette région, est

fermée à la pêche aux mollusques et crustacés depuis 1969, en raison de

l’infiltration d’eaux provenant de fosses septiques dans le bassin

hydrographique environnant, et qui menace la santé des résidants

d’Union Bay et du détroit de Baynes lui-même. Des membres de la

collectivité qui étaient inquiets espèrent résoudre le problème des fosses

septiques défectueuses en préparant et en mettant ensuite en application

un plan de gestion des déchets liquides. Ce plan a pour but d’assurer le

traitement primaire des eaux d’égout sur place grâce à une station

d’épuration des eaux usées. Une fois que ces déchets liquides traités sont

filtrés à travers une terre humide aménagée, ils pourraient être

suffisamment épurés pour être rejetés directement dans le détroit de

Baynes. Les initiatives d’entreprises créées grâce à cette terre humide

devraient catalyser les activités culturelles, environnementales 

et économiques.

Bien que le plan de gestion des déchets liquides ait été rejeté

lors d’un référendum local et que l’on doive encore trouver

une solution de rechange, l’approche adoptée pour

le projet a connu un certain succès puisque

trois autres localités dans la vallée de 
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Comox examinent présentement la possibilité de régler leurs problèmes

d’infiltration des eaux de fosses septiques dans leur secteur.

Défis liés au rétablissement des secteurs coquilliers 
Le rétablissement de secteurs de récolte des mollusques et crustacés

est un indicateur de l’amélioration de la qualité de l’eau. La récolte des

mollusques et crustacés dans le bassin de Georgia est une activité

traditionnelle pratiquée depuis longtemps par les Premières nations

du littoral, des entreprises commerciales et la population en général. 

Au fil des années, bien des facteurs ont dégradé la qualité des eaux

coquillières, notamment les effets de l’urbanisation (ruissellement des 

eaux pluviales, fosses septiques individuelles), l’incapacité de l’infrastructure

existante de prendre en charge les volumes actuels d’eaux d’égout

(trop-pleins, jonctions fautives) et l’eau de drainage des champs cultivés sur

les hautes terres. C’est pourquoi on a recommandé la fermeture sanitaire

d’un nombre croissant de secteurs coquilliers pour protéger le public de la

consommation de mollusques et crustacés contaminés.

L’éducation est une fois de plus un pilier du processus de rétablissement de

ces secteurs. Un programme de formation d’une journée est maintenant

disponible au Malaspina University College à Nanaimo. Le cours de

préparation à l’échantillonnage d’eau (Water Sampler Preparation Training)

enseigne aux étudiants l’importance de l’évaluation des sources de pollution

des zones riveraines, les dangers de la consommation de mollusques et

crustacés contaminés, les responsabilités du gouvernement fédéral en

regard du Programme canadien de contrôle sanitaire des mollusques, et

des techniques d’analyse en laboratoire ainsi que des méthodes utilisées

pour la collecte d’échantillons d’eau de mer et d’eau douce aux fins de la

classification des secteurs coquilliers.

Partenariat avec les collectivités locales

Depuis cinq ans, l’IEBG a travaillé en partenariat avec plusieurs Premières

nations du littoral afin de les sensibiliser davantage aux enjeux relatifs à la

récolte de mollusques et crustacés. Le projet Estuaire de la rivière Nanaimo

a donné lieu à une collaboration entre la Première nation Snuneymuxw,

des organismes gouvernementaux et divers partenaires du secteur privé

afin d’élaborer un plan de gestion de l’estuaire, dans lequel des échantillons

de sédiments et du biote aquatiques ont été analysés afin de détecter la

présence de contaminants chimiques et bactériologiques, et des sources de

pollution ont été répertoriées. Ce travail a fourni la possibilité de pratiquer

une pêche saisonnière contrôlée avec dépuration de mollusques/crustacés

sur environ 41,2 hectares le long de la zone intertidale à l’est du port

de Nanaimo.

D’autres projets menés dans tout le bassin de Georgia ont fait ressortir

l’importance des partenariats. Dans le secteur de la baie Halfmoon, la

fermeture de secteurs coquilliers pose problème depuis pas mal de temps.

Une étude effectuée dans le but de déterminer les sources de pollution

pour le secteur a contribué à une initiative en cours visant la planification

de la gestion des déchets liquides sur la Sunshine Coast et a permis de

sensibiliser le public également.

Des partenariats avec des administrations locales ont débouché sur des

améliorations importantes de l’environnement dans le bassin de

Georgia. La pêche aux mollusques/coquillages dans l’inlet Saanich est

reconnue depuis longtemps comme étant une source importante de

nourriture pour les trois Premières nations et la population en général 

de la péninsule de Saanich, mais le secteur est présentement fermé

à la pêche aux coquillages, en partie à cause de la contamination

bactérienne imputable aux rejets d’eaux pluviales. Toutefois,

Environnement Canada et le CRD travaillent de concert depuis 1999 

afin d’ouvrir à nouveau les zones coquillières le long de l’inlet

Saanich au bord de la péninsule. Ce projet de réouverture de

secteurs coquilliers dans l’inlet Saanich (Open Saanich Inlet Shellfish

Beds Project) s’est soldé par une réduction importante des quantités

d’eaux pluviales rejetées ayant un taux élevé de coliformes fécaux.

De plus, le nombre de stations côtières maritimes ayant dépassé la

limite de 14 coliformes fécaux par 100 millilitres pour les mollusques/

crustacés a été réduit de 60 %. 
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Une autre étude prévoyait la surveillance des coliformes fécaux dans l’eau

de la baie Semiahmoo et les eaux pluviales du secteur (de la frontière

canado-américaine jusqu’à la pointe Kwomais dans la baie Boundary, y

compris dans la rivière Little Campbell), fermée à la récolte coquillière

depuis 1962. Menée dans le cadre d’un échange avec le service de santé

du Sud de la vallée du Fraser, cette étude a permis d’évaluer la possibilité

d’améliorer le classement actuel ou de diminuer la superficie du secteur

où la récolte est interdite dans la baie Semiahmoo. Comme la baie

s’étend au-delà de la frontière du Canada avec les États-Unis jusque dans

le port de Drayton, on a créé un groupe de travail multipartite regroupant

des représentants d’administrations municipales et des gouvernements

provincial et fédéral du Canada et des États-Unis, de bénévoles des

collectivités et de chercheurs universitaires afin d’étudier les problèmes

liés à la qualité de l’eau de part et d’autre de la frontière. Les données

recueillies ont été utilisées afin de produire une étude des apports de

contaminants, rendue possible grâce à une entente de partage des coûts.

Le rapport produit à la suite de cette étude a contribué à répertorier les

sources potentielles de pollution et à établir les priorités des futures

stratégies d’assainissement pour la baie Semiahmoo.

Grâce à cette initiative pour les eaux partagées, les gens sont maintenant

davantage sensibilisés à l’état inquiétant des mollusques et crustacés dans

les eaux du bassin de Georgia. Les parties de part et d’autre de la

frontière canado-américaine prévoient gérer les rejets dans la baie

Semiahmoo et le port de Drayton à long terme, ce qui nécessitera

l’élaboration et la mise en oeuvre efficaces de plans de gestion des

déchets liquides et de remise en état des secteurs contaminés.

Promotion d’une navigation de plaisance responsable

Le magnifique bassin de Georgia est un secteur populaire pour la

navigation de plaisance, mais les eaux usées rejetées des bateaux

menacent aussi la qualité de l’eau des zones de croissance des

mollusques et la santé publique. Pour encourager les plaisanciers à

éliminer leurs eaux usées en toute sécurité, un projet financé par l’IEBG 

a mené à la construction de nombreuses stations de pompage des

eaux usées, notamment à Comox, à Deep Bay, à Madeira Park, à

Pender Harbour et à Gibsons. Cette initiative efficace aidera à réduire 

les risques de contamination par les matières fécales rejetées des

bateaux dans les secteurs de récolte des mollusques et crustacés.

Pour sensibiliser davantage la population aux dangers qui planent sur

l’écosystème à cause de substances dangereuses rejetées par les bateaux, 

la Georgia Strait Alliance a distribué aux plaisanciers et aux pilotes de

navires commerciaux une brochure intitulée Protecting BC’s Aquatic

Environment – A Boater’s Guide.

Approche intégrée à la surveillance des bassins
hydrographiques 
Pour mesurer les effets potentiels des multiples utilisations des terres sur

l’écosystème aquatique, on a mené une recherche selon une approche

novatrice de surveillance. On a placé des poissons et des écrevisses dans

des aquariums à circulation d’eau continue au bord de cours d’eau dans

deux secteurs de la vallée du bas Fraser : au ruisseau Yorkson, un bassin

hydrographique urbain dans le canton de Langley, et au ruisseau Elk, un

bassin hydrographique agricole à Chilliwack. Les résultats d’analyse des

tissus d’organismes exposés ont démontré la présence de certains

composés perturbateurs du système endocrinien (PSE), comme des HAP

et des pesticides, à de faibles concentrations. Les teneurs en insecticide

endosulfan (un PSE potentiel) mesurées dans les échantillons d’eau et de

tissus de poissons provenant du ruisseau Elk étaient plus élevées au site

en agricole en aval comparativement aux sites de référence en amont dans

le ruisseau Elk et le ruisseau Yorkson. De plus, les concentrations de

dieldrine, un pesticide interdit, mesurées dans le cours d’eau urbain

étaient supérieures à celles du cours d’eau en milieu agricole. Cependant,

aucun des pesticides mesurés dans cette étude n’a dépassé les

recommandations existantes en matière de qualité de l’eau.

À mesure que l’analyse des résultats se poursuit, cette étude nous permet

de mieux définir l’impact des polluants sur les systèmes biologiques.
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À titre d’exemple, les concentrations d’un indicateur de stress biochimique

(hydroxylase ou oxydase à fonction mixte) étaient plus élevées chez

l’écrevisse et la truite fardée exposées à l’eau en aval des secteurs agricoles et

urbains. Chez la truite, la performance relative à la nage et la résilience du

système immunitaire étaient amoindries, tout comme la fonction de

reproduction, entravée chez l’épinoche.

Des invertébrés benthiques (insectes et autres organismes vivant au fond

des cours d’eau) sont également utilisés comme indicateurs d’une

contamination. Ils sont faciles à capturer et leur identification est

relativement peu coûteuse comparativement à l’analyse chimique des

échantillons d’eau. Représentant des conditions propres aux sites, leurs

communautés très diversifiées fournissent des réponses variées à bien

des stress environnementaux différents.

Une grande base de données sur les invertébrés et les habitats a été

compilée pour les bassins du Fraser et de Georgia, fournissant des

conditions de référence (avec perturbation minimale par les humains). À

partir de cette base de données, un modèle de bioévaluation prédictive a été

mis au point afin d’établir la corrélation entre les données sur les habitats et

les communautés d’invertébrés. Si les caractéristiques de l’habitat d’un site

potentiellement perturbé sont connues, ce modèle peut être utilisé pour

prédire quelles communautés d’invertébrés devraient faire l’objet

d’observations. Plus la différence est grande entre la communauté et

les impacts prévus à partir des caractéristiques de l’habitat, plus cette

communauté subit des stress résultant d’activités humaines. 

Lorsque les sites du bassin de Georgia exposés à des activités agricoles et

urbaines ont été évaluées à l’aide du modèle de bioévaluation prédictive,

on a constaté que bien des cours d’eau urbains présentent des différences

par rapport à ce à quoi l’on s’attendait, notamment en ce qui concerne les

types d’invertébrés ainsi que leur abondance relative. Certains sites

agricoles ont également démontré un certain niveau de dégradation. Ces

données seront mises à la disposition du public dans une base de données

accessible par Internet, en plus des données de référence, du modèle de

bioévaluation prédictive et du logiciel de bioévaluation dans le Réseau

canadien de biosurveillance aquatique (CABIN).

En 1998 et en 1999, le ministère de la Protection des eaux, des terres et

de l’air a évalué la qualité de l’eau dans les rivières Cowichan et Koksilah

et dans la baie Cowichan afin de repérer les sources de coliformes et de

nutriments, en particulier les sources diffuses. Le Ministère a également

échantillonné d’autres substances associées aux eaux de ruissellement de

zones urbaines ou industrielles. Les résultats de cette évaluation peuvent

aider les citoyens, les organismes et les responsables de la réglementation

à protéger les ressources en eau dans ces secteurs.

Modèle de bioévaluation : utilisation d’invertébrés benthiques comme indicateur de la contamination de l’eau

Site d’essai
Site témoin

Gravement stressée

Peut-être stressée

Stressée

Non stressée
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Source : Stéphanie Sylvestre, Environnement Canada
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Au cours des cinq prochaines années, le Plan d’action du bassin de Georgia

(PABG) poursuivra les progrès réalisés dans le cadre de l’IEBG. Pour la période de

2003 à 2008, nous nous sommes engagés à viser les buts suivants : 

• contribuer à la durabilité du bassin de Georgia dans le cadre d’une collaboration en vue de la gérance du bassin;

• utiliser la planification et la gestion durables de l’utilisation des ressources terrestres, aquatiques et autres afin de promouvoir la 

conservation, la protection et la restauration de l’environnement, d’accroître le bien-être des humains et de la société et de contribuer à 

renforcer l’économie;

• appuyer la prise de meilleures décisions en utilisant les connaissances des scientifiques et le savoir traditionnel des Autochtones pour faire

progresser la compréhension des principaux stress imposés à l’écosystème;

• protéger et restaurer les écosystèmes ciblés.

Pour atteindre ces buts, on utilise des stratégies qui intègrent des considérations environnementales, sociales et économiques. Nous visons à

générer de nouvelles connaissances et à mettre au point des outils pertinents pour les décideurs et les gens d’influence à tous les niveaux.

En optimisant la diffusion externe, la gérance environnementale, les programmes gouvernementaux et la collaboration, et en renforçant les

partenariats et alliances stratégiques, nous ferons connaître les meilleures pratiques dans tout le bassin de Georgia.

Notre engagement pour l’avenir : 

le Plan d’action
du bassin

de Georgia



Dans le cadre du PABG, nous appuierons l’élaboration et la disponibilité d’outils de gérance et de données intégrées sur l’utilisation des

ressources et des terres concernant le bassin de Georgia et le Puget Sound. Nous aiderons à la mise au point d’indicateurs de la santé de

l’écosystème et des progrès communautaires et fourniront des outils visant l’application d’approches axées sur l’écosystème, le bassin

atmosphérique et le bassin hydrographique dans les plans relatifs aux milieux aquatiques et terrestres et à l’utilisation des ressources.

Nous encouragerons également le partage des rôles de leadership dans la gérance environnementale, les meilleures pratiques de gestion

durable et l’éco-efficience auprès des gouvernements, des organisations non gouvernementales, des Premières nations, du secteur privé,

des collectivités et des particuliers.

Nos actions contribueront à enrichir notre compréhension des impacts socio-économiques et sanitaires d’une piètre qualité de l’air, de l’eau ou de

l’habitat et appuierons l’utilisation durable de l’écosystème par les industries basées sur les ressources aquatiques et terrestres. En améliorant la

compréhension scientifique et en partageant les connaissances traditionnelles autochtones concernant les stress exercés sur l’écosystème à cause

des activités humaines, nous visons à définir plus précisément les liens qui existent entre la santé humaine et les conditions environnementales et  

à améliorer notre compréhension des impacts du changement climatique et de l’adaptation à ce changement. Nous contribuerons aussi à réduire

les charges et les émissions de produits toxiques et de contaminants dans l’air et l’eau, à protéger les sources d’eau potable et à conserver, à

protéger et à restaurer d’importants habitats et espèces aquatiques et terrestres.

Au cours des cinq dernières années, le partenariat a été un facteur clé dans la poursuite de nos objectifs. Dans l’avenir, nous continuerons de

travailler à l’intérieur de partenariats efficaces misant sur la coopération et la communication. Nous persisterons également à utiliser les sciences

comme pierre angulaire de notre approche, reconnaissant qu’une connaissance approfondie est vitale pour assurer la durabilité dans l’avenir.
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VERS DES COMMUNAUTÉS DURABLES

BC STATS SOCIO-ECONOMIC PROFILE OF THE GEORGIA BASIN

www.bcstats.gov.bc.ca/data/sep/georgia/georgia.htm

BUSINESS ENVIRONMENTAL PLEDGE PROGRAM

www.steprecycling.com/bepp.htm 

CAPITAL REGIONAL DISTRICT NATURAL AREAS ATLAS

www.crd.bc/es/natatlas/overview.htm 

COASTAL SHORES STEWARDSHIP GUIDE

www.stewardshipcentre.bc.ca/sc_bc/main/index.asp?sProv=bc#

RAPPORTS SUR LES INDICATEURS COMMUNAUTAIRES ET POINTS DE REPÈRE

www.newwestced.bc.ca/sustainable.html 

COWICHAN VALLEY INTEGRATED DATA MANAGEMENT

http://maps.gov.bc.ca/apps/idmi_cowval/ 

ECO EDUCATION BC 
www.ecoeducation.bc.ca 

ENVIRONNEMENT CANADA – INDICATEURS ENVIRONNEMENTAUX

http://www.ecoinfo.org/index_f.cfm

EVERGREEN’S GREENING SCHOOLS PROJECT

www.greengrounds.org

FRASER BASIN COUNCIL’S SUSTAINABILITY INDICATORS

http://www.fraserbasin.bc.ca/indicators.html 

RAPPORTS PUBLICS DE L’IEBG
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports_F.htm 

GEORGIA BASIN ENVIRONMENTAL INDICATORS

http://wlapwww.gov.bc.ca/soerpt/gbindicators/ 

RAPPORT SUR LES INDICATEURS ÉCOSYSTÉMIQUES DE LA RÉGION DU BASSIN DE

GEORGIA ET DE PUGET SOUND

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/EnvInd_Report/summary_f.htm 

HEADWATERS PROJECT

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/EnvInd_Report/GB-01-034_F.pdf 

MAQUETTE INTERACTIVE DE SOURCE DIFFUSE DE POLLUTION

http://www.pyr.ec.gc.ca/FR/IPM/index.shtml 

GEORGIA BASIN FUTURES PROJECT (QUEST)
www.basinfutures.net 

LA MER DES SALISH : MANUEL DE L’ENSEIGNANT

http://www.pc.gc.ca/edu/proj/salish/index_f.asp 

TROUSSE D’OUTILS SMART GROWTH

www.smartgrowth.bc.ca 

SUSTAINABILITY TOOLS AND RESOURCES (STAR) 
www.sustainabilitytools.ca 

UBC’S REGIONAL SUSTAINABLE DEVELOPMENT AND

INTEGRATED ASSESSMENT COURSE/LECTURE SERIES

www.sdri.ubc.ca/lectureseries/ 

CD-ROM URBAN WATERSHED MANAGEMENT

www.ire.ubc.ca/y2k/ire/html/cd-rom.htm#cd8 

L’AIR QUE L’ON RESPIRE

AIRCARE VEHICLE EMISSIONS TESTING PROGRAM IN VANCOUVER

www.aircare.ca/  

CLIMATE CHANGE AND THE LOWER FRASER VALLEY REPORT

www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/_E.htm

FRASER VALLEY REGIONAL DISTRICT AIR QUALITY MANAGEMENT PLAN

www.fvrd.bc.ca 

GREATER VANCOUVER REGIONAL DISTRICT EMISSIONS AND AIR QUALITY

www.gvrd.bc.ca/air/emissions.htm 

RÉSUMÉ MÉTÉOROLOGIQUE DE L’ÉTUDE SUR LA QUALITÉ DE L’AIR DU PACIFIQUE EN 2001
(METEOROLOGICAL SUMMARY OF THE PACIFIC 2001 AIR QUALITY FIELD STUDY)
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/pacific_2001_summary/
summary_f.htm 

ÉTUDE PACIFIQUE 2001 SUR LA QUALITÉ DE L’AIR — VALLÉE DU BAS FRASER

http://www.smc-msc.ec.gc.ca/projects/pacific2001/index_f.html 

LE SMOG – UN INDICATEUR DES RISQUES SANITAIRES ASSOCIÉS

À LA QUALITÉ DE L’AIR DANS LA VALLÉE DU FRASER

http://www.ecoinfo.ec.gc.ca/env_ind/region/smog/smog_f.cfm 

AFFICHE SUR LE RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE (TEMPERATURE RISING) 
ET GUIDE DE L’ENSEIGNANT

www.climatechangecanada.org 

L’IMPACT DE LA QUALITÉ DE L’AIR SUR LE TOURISME DANS LE GRAND VANCOUVER ET LA

RÉGION DU BAS FRASER (THE IMPACT OF VISUAL AIR QUALITY ON TOURISM REVENUES

IN GREATER VANCOUVER AND THE LOWER MAINLAND)
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/GV_Air_Quality/summary_f.htm 

PROTECTION DES ESPÈCES ET DE LEURS HABITATS

BC SHELLFISH GROWER’S ASSOCIATION, SHELLFISH GROWERS CODE OF PRACTICE

www.bcsgca.ca/tidelines

CONSERVATION COVENANTS

www.landtrustalliance.bc.ca/public/product.htm 

CANARDS ILLIMITÉS

http://canardsillimites.ca/ 

PROGRAMME DES DONS ÉCOLOGIQUES

http://www.cws-scf.ec.gc.ca/ecogifts/intro_f.cfm 

RAPPORTS SUR LES ÉCOSYSTÈMES À CHÊNES DE GARRY

www.garryoak.bc.ca 

GREEN LEGACIES: A GUIDE TO NATURE AND CONSERVATION GIVING IN BC
www.stewardshipcentre.bc.ca/green_legacies_web/index.asp 



GREENFIELDS PROJECT

www.gvrd.bc.ca/sustainability/casestudies/deltagreenfields.htm 

LIVING BY WATER

www.livingbywater.ca 

M3-MARINE MAMMAL MONITORING ANNUAL REPORT

www.salishsea.ca 

PACIFIC COAST CONSERVATION PROGRAM

http://www.pyr.ec.gc.ca/FR/Wildlife/habitat/protected.shtml 

PROGRAMME DE CONSERVATION DES ESTUAIRES DU PACIFIQUE

http://www.pyr.ec.gc.ca/EN/Wildlife/habitat/protected.shtml 

ÉCOSYSTÈMES MARINS ET CÔTIERS DU PACIFIQUE

http://www.pac.dfo-mpo.gc.ca/oceans/fco/oceans_f.html 

SEA DUCK MANAGEMENT PLAN

www.seaduckjv.org  

INVENTAIRE DES ÉCOSYSTÈMES FRAGILES

http://ecoinfo.ec.gc.ca/env_ind/region/sensitive_ecosystems/
sensitive_eco_data_f.cfm 

PROJET D’INVENTAIRE ET DE CARTOGRAPHIE DES HABITATS FRAGILES

(SENSITIVE HABITAT INVENTORY MAPPING PROJECT, SHIM) 
www.shim.bc.ca 

SITE WEB DU STEWARDSHIP CENTRE (CENTRE DE L’INTENDANCE)
http://www.stewardshipcanada.ca/intendancecanada/
intendancecanada.asp?sProv=bc 

STEELHEAD RECOVERY PLAN

www.SteelheadRecoveryPlan.ca 

RÉSERVE DE PARC NATIONAL DES ÎLES GULF DU SUD

http://www.pc.gc.ca/pn-np/bc/gulf/index_f.asp 

WETLANDKEEPERS HANDBOOK

www.stewardshipcentre.bc.ca/sc_bc/stew_series/bc_stewseries.asp  

UNE EAU PURE À BOIRE

UNE ÉVALUATION DE LA QUALITÉ DE L’EAU DES RIVIÈRES COWICHAN ET KOKSILAH

ET DE LA BAIE DE COWICHAN

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Rivers_Water_Quality/
summary_f.htm 

BAYNES SOUND STEWARDSHIP INITIATIVES FINAL REPORT

BCWWA ON-SITE SEWAGE SYSTEMS GUIDELINES

www.bcwwa.org 

DU PROGRAMME DE SENSIBILISATION ET D’INSPECTION DES ENTREPRISES DE LA LIGNE

DE PARTAGE DES EAUX DE LA RIVIÈRE BYRNE CREEK - RAPPORT D’ÉTAPE 2002 
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Byrne_Creek_Watershed/
summary_f.htm 

CAPITAL REGIONAL DISTRICT CORE AREA LIQUID

WASTE MANAGEMENT PLAN–STORMWATER QUALITY MANAGEMENT

www.crd.bc.ca/es/lwmp/pdf/chap10.pdf 

CECILIA CREEK BEST MANAGEMENT PRACTICES

www.crd.bc.ca/es/education/tour.htm 

RECUEIL DE POINTS DE RÉFÉRENCE CONCERNANT LA QUALITÉ DE L’ENVIRONNEMENT

(CD_ROM) 
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Environmental%20Benchmarks/
summary_f.htm 

APPROCHE COOPÉRATIVE POUR LA RESTAURATION DES ZONES DE CROISSANCE DES

COQUILLAGES DANS LA BAIE SEMIAHMOO ET LE PORT DRAYTON

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Restoration_Shellfish/
summary_f.htm 

LE MERCURE ET LES PCDD/PCDF DANS LES BIOSOLIDES EN C.-B. NOVEMBRE 1999
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/GB_Biosolids_Inv/summary_f.htm 

UN INVENTAIRE DES DÉVERSEMENTS D’EAUX MÉNAGÈRES DANS LES EAUX DE SURFACE DU

CÔTÉ CANADIEN DE L’ÉCOSYSTÈME DU BASSIN DE GEORGIA

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/GBEI_Sewage_Treatment/
summary_f.htm 

ÉCHANTILLONNAGE DE LA QUALITÉ DE L’EAU DANS LA BAIE DE HALFMOON

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Halfmoon_Water/summary_f.htm 

HARBOUR ECOLOGICAL INVENTORY

www.veheap.crd.bc.ca  

APPLICATIONS DES POMPES À CHALEUR ALIMENTÉES PAR LES EAUX USÉES MUNICIPALES,
J.A.M.E.S. CENTRE DE CONTRÔLE DE LA POLLUTION DES EAUX

http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Heat%20Pump%20Applications%
20Using%20Municipal%20Effluent/summary_f.html 

ÉVALUATIONS HYDROGÉOLOGIQUES ET HYDROLOGIQUES POUR LE DÉVELOPPEMENT

D’OPTIONS DE RESTAURATION POUR LE MONT WASHINGTON, COURTENAY, C.-B.
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Mt_Wash_Report/summary_f.htm 

DONNÉES SUR LES CHARGES ESTIMÉES DE SUBSTANCES TOXIQUES DANS LES EFFLUENTS DE

STATIONS DE TRAITEMENT DES EAUX USÉES (LOADING ESTIMATES OF SELECTED TOXIC

SUBSTANCES IN WASTEWATERS DISCHARGED TO THE GEORGIA BASIN REPORT) 
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/substances_in_wastewaters/
summary_f.htm 

ÉVALUATION DES SOURCES DE POLLUTION DIFFUSES DANS LE BASSIN DU COURS INFÉRIEUR DE

LA RIVIÈRE SOOKE: IMPACT SUR L’ESTUAIRE DE LA RIVIÈRE SOOKE (LOWER SOOKE RIVER

WATERSHED NON-POINT SOURCE ASSESSMENT: IMPACT ON THE SOOKE RIVER ESTUARY) 
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Sooke_Watershed/summary_f.htm 

NANAIMO ESTUARY MANAGEMENT PLANS

srmwww.gov.bc.ca/rmd/coastal/nanaimo/nemp_panels.htm

CONCENTRATIONS DE NUTRIMENTS DANS L’ATMOSPHÈRE DU BASSIN DU RUISSEAU ELK, PRÈS

DE CHILLIWACK, EN C.- B. (1999-2000) (NUTRIENT LEVELS IN THE ATMOSPHERE OF THE

ELK CREEK WATERSHED CHILLIWACK, BC, (1999-2000))
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/NAECWC/summary_f.htm

OPTIMISATION DU PROCÉDÉ UTILISANT UN CHENAL D’OXYDATION PAR AUTOMATISATION DU

CONTRÔLE DU POTENTIEL REDOX DES OPÉRATIONS AÉROBIES/ANOXIQUES

(OPTIMIZATION OF THE OXIDATION DITCH PROCESS THROUGH AUTOMATED

ORP CONTROL OF AEROBIC/ANOXIC OPERATION) 
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Oxidation%20Ditch%20Process/
summary_f.htm 

PROTECTING BC’S AQUATIC ENVIRONMENT—A BOATER’S GUIDE

www.georgiastrait.org/CleanBoating/guidep1.php 

SOURCES ET REJETS DE SUBSTANCES TOXIQUES DANS LES EAUX USÉES DU BASSIN DE GEORGIA

(SOURCES AND RELEASES OF TOXIC SUBSTANCES IN WASTEWATERS WITHIN THE GEORGIA

BASIN REPORT)
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/GBEI_Toxic_Wastewater/
summary_f.htm 

STATE OF THE SOUND GIS PROJECT (BAYNES SOUND) 
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/GIS_Project/summary_f.htm 

STORMWATER MANAGEMENT GUIDEBOOK

http://wlapwww.gov.bc.ca/epd/epdpa/mpp/stormwater/stormwater.html

ENQUÊTE SUR L’USAGE DES PESTICIDES EN COLOMBIE-BRITANNIQUE : 1999 
(SURVEY OF PESTICIDE USE IN BRITISH COLUMBIA: 1999)
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Pesticide_Use_BC/summary_f.htm

UNION BAY LIQUID WASTE TO WEALTH REPORT

www.fraserbasin.bc.ca/documents/Lessons%20Learned%20Mar%202002/
37.Union%20Bay.pdf 

PROJET PILOTE DE LA BAIE UNION (UNION BAY ON-SITE PILOT PROJECT)
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/Union_Bay_Pilot/summary_f.htm 

ÉVALUATION PRÉLIMINAIRE DE LA TROUSSE D’OUTILS DE L’IEBG – ÉLABORATION D’OUTILS ET

DE STRATÉGIES DE GESTION DES SYSTÈMES D’ÉGOUT INDIVIDUELS (UNION BAY-PRELIMINARY

EVALUATION OF THE GBEI TOOLKIT “DEVELOPMENT OF MANAGEMENT TOOLS AND

STRATEGIES FOR ON-SITE SEWAGE SYSTEMS - 2000”)
http://www.pyr.ec.gc.ca/georgiabasin/reports/GBEI_Toolkit/summary_f.htm 

UNION BAY LIQUID WASTE MANAGEMENT COMMITTEE FINAL

URBAN WATERSHED MANAGEMENT CD-ROM 
www.ire.ubc.ca/y2k/rmes/web_courses/urban/urban.html 

CONSOMMATION D’EAU ET EAUX USÉES DANS LE BASSIN DE GEORGIA — 
UN INDICATEUR DE LA DURABILITÉ DES RESSOURCES

http://www.ecoinfo.ec.gc.ca/env_ind/region/wateruse/gbwateruse_f.cfm 
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2010 Bid Corporation
Chambre de commerce d’Abbotsford
Abbotsford Land Trust Society
Abbotsford Soil 
Conservation Association
Abbotsford Streamkeepers
Agriculture et Agroalimentaire Canada
Alberni Valley Enhancement Association 
Alliance Professional Services
Archipelago Marine Research
Artist Response Team Inc.
BC Agriculture Council
BC Building Corporation
Centre des données sur la conservation 

de la C.-B.
BC Conservation Foundation
BC Cranberry Growers Association
BC Energy
BC Environmental Network
BC Ferry Corporation
BC Forage Council
BC Hydro
BC Institute of Technology
BC Knowledge Development Fund
BC Lung Association
BC Onsite Sewage Association
BC Shellfish Growers Association
BC Society of Landscape Architects
BC Statistics
BC Teachers Federation
BC Water and Waste Association
BC Waterfowl Society
BC Wildlife Federation
BC-4H Provincial Council
British Columbia Institute of Technology 
Études d’Ooiseaux Canada
Service de santé de Boundary
Burnside Gorge Community Association
Burrard Inlet Environmental 

Action Program
Société canadienne d’hypothèques 

et de logement
Société canadienne du cancer
Garde côtière canadienne
Service canadien des forêts
Fondation canadienne pour l’innovation
Agence canadienne de développement

international
Société pour la protection des parcs et

des sites naturels du Canada
Partenariat rural canadien
Association canadienne des ressources

hydriques
District régional de la capitale
Carbon Monoxide Information Network 
Central Valley Naturalists
Centre for Coast and Ocean Research

Citizens for Action on Recycling and 
the Environment

Citizens of Salt Spring Island
Ville d’Abbotsford
Ville de Burnaby
Ville de Chilliwack
Ville de Mission
Ville de Nanaimo
Ville de New Westminster
Ville de Parksville
Ville de Port Alberni 
Ville de Richmond
Ville de Surrey
Ville de Vancouver
Clean Print BC
Coastal and Ocean Resources Inc.
Coastal Community Network
Zone côtière Canada
Council of Forest Industries
Communication Canada
Communities Futures Development

Corporation of Howe Sound
Community Futures Development

Corporation of Fraser Valley
District régional de Comox-Strathcona 
Comox Valley Environmental Council
Comox Valley Project Watershed Society
Comox Valley Watershed Assembly
Corporation of Delta
Service correctionnel du Canada
Tribus de Cowichan 
Institut canadien pour la protection 

des cultures
David Suzuki Foundation
Administration portuaire de Deep Bay
Delta Agricultural Society
Delta Farmers 
Delta Farmland and Wildlife Trust
Ministère de la Défense nationale
District de Campbell River
District de Saanich
District de Squamish
Douglas College Institute of 

Urban Ecology
Drayton Harbor Shellfish District
Canards Illimités
Eco-Education
Ecosystem Restoration Program
Enviroed Consultants
Environnement Canada
Fondation Evergreen
Federation of BC Naturalists
Pêches et Océans Canada
Fisheries Renewal BC
Fraser Basin Council
Plan de gestion de l’estuaire du Fraser
District régional de la vallée du Fraser
Fraser Valley Strawberry Growers

Association

Friends of Boundary Bay
Friends of False Creek
Galiano Conservancy Association
Galiano Island Forest Association
Service de santé de Garibaldi
Garland Canada Inc.
Garry Oak Meadow Preservation Society
Geographic Data BC
Commission géologique du Canada
Georgia Strait Alliance
District régional du Grand Vancouver
Administration des transports du 

Grand Vancouver
Green Roofs for Healthy Cities
Greening School Grounds
Habitat Acquisition Trust
Habitat Conservation Trust Fund
Halfmoon Bay Community School
Harbour Authorities Project Watershed
Santé Canada
Hog Sustainable Farming Group
Programme des ZICO (Zones importantes

pour la conservation des oiseaux) 
Indiana University (S. Pryor, Ph.D.)
Institute of Health Promotion Research
Investment Agriculture Foundation
Comité international olympique
Ministère des Affaires indiennes et du

Nord canadien
Island Trust Fund
Kerr Wood Leidal Consulting Engineers
Koers and Associates Engineering Ltd.
Land Conservancy
Land Trust Alliance of BC
Land Use Coordination Office
Langara College
Langley Environmental Partners
Lester B Pearson College of the Pacific
Living by Water Project
Lookout Emergency Aid Society
Malaspina College, Nanaimo
MCC Ecoworks
Bureau du Canada pour le millénaire
Ministère des Affaires autochtones (C.-B.)
Ministère de l’Agriculture, des Pêches et

de l’Alimentation (C.-B.)
Ministère des Services aux collectivités,

aux Autochtones et aux femmes (C.-B.)
Ministère des forêts (C.-B.)
Ministère de la Santé (C.-B.)
Ministère de la Planification de la 

santé (C.-B.)
Ministère de la Gestion durable des

ressources (C.-B.)
Ministère des Transports et de la Voirie
Ministère de la Protection des eaux, des

terres et de l’air
Chambre de commerce de Mission

Mission Real Estate Board
Mountain Equipment Co-op
Nanaimo Area Land Trust
Institut national de recherche sur les eaux
Native Plants Society of BC
Ressources naturelles Canada
Nature Conservancy (US)
Société canadienne pour la conservation

de la nature
Nature Trust of BC
Naturescape BC
Nestucca Fund
New Westminster Community

Development Society
District scolaire de New Westminster
Northwest Air Pollution Control Authority
Nursery Trades Association of BC
Oregon State University
Pacific Coast Joint Venture Partners
Pacific Streamkeepers Federation
Pacifica Papers 
Parcs Canada
Partenaires d’envol – Canada 
Partners in Flight – USA 
Peace and Global Educators
Administration portuaire de Port Alberni
Powell River Economic Development

Society
District régional de Powell River
Prospect Lake Community Association
Provincial Capital Commission
Travaux publics et Services

gouvernementaux Canada
Puget Sound Clean Air Agency
Puget Sound Restoration Fund
Puget Sound Water Quality Action Team
Puget Sound/Georgia Basin Toxics 

Work Group
Raspberry Industry Development Council
Real Estate Foundation of BC
Regional Aquatic Management Society 
District régional de Comox – Strathcona 
District régional de Nanaimo
Resort Municipality of Whistler
Robertson Creek Hatchery 
Roofing Contractors Association of BC
Banque Royale
Royal British Columbia Museum
Royal Roads University
Saanich Inlet Protection Society
Salt Spring Island Conservancy
Science and Management of Protected

Areas Association
Science World BC
Bande indienne sechelte
Premières nations de Semiahmoo
Shell Canada

Simon Fraser Health Region
Simon Fraser University
Smarth Growth BC
Premières nations de Snuneymuxw
Society for Children and Youth of BC
SongBird Project
Southern Railway of British Columbia
Situation de la femme, Canada
Aire de conservation de la Sunshine Coast
Sunshine Coast Community Futures
Sunshine Coast Economic Development

Partnership
District régional de la Sunshine Coast
Sustainable Poultry Farming Group
Terminal Forest Products Ltd
Tides Association
Transports Canada
Fondation canadienne de l’arbre
Trillium Corporation
U.S. Environmental Protection Agency,

région 10
Union Bay Improvement District
Union of BC Municipalities
University College of the Fraser Valley
Université de la Colombie-Britannique
Université de Calgary
University de Plymouth
University de Victoria
University of Washington
University of Western Washington
Services de santé communautaire de

l’Upper Island/Central Coast
Urban Salmon Habitat Program
US Fish and Wildlife Service
US Geological Survey Water Resources
US Tribal Nations
Van City Savings Credit Union
Administration aéroportuaire 

de Vancouver
Aquarium de Vancouver
Vancouver Foundation
Vancouver Sun
Bureau de santé de Vancouver-Richmond
Varian Canada Inc.
Veins of Life Watershed Society
Village de Cumberland
Washington State Department of Ecology
Waterbird Watch Collective
West Coast Environmental Law
West Coast Islands Conservancy
Westcoast Energy Inc.
Weyerhaeuser West Island Timberlands 
Wild BC
Wild Bird Trust of BC
Wildlife Habitat Advisory Committee 

on Compensation
Wildlife Habitat Canada
Fonds mondial pour la nature (Canada)
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